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LE MOT DE LA RÉDACTION

M
ars, c’est toujours la sensation d’un certain renouveau. 
Le carnaval annonce la fin de l’hiver et le thermomètre 
affiche progressivement une température plus clé-

mente. De manière générale, c’est aussi le moment des grandes 
décisions, des nouveautés ou des remises en question, c’est le 
grand nettoyage de printemps ! En Wallonie, quelques signaux 
forts ne trompent pas : un nouveau « plan infrastructures » 
pour la rénovation des routes et du réseau fluvial sur les quatre 
prochaines années, une réforme d’envergure qui concerne les 
aides à l’emploi, ou encore, le renouvellement de l’opération 
Be WAPP qui sensibilise au ramassage des déchets dans les 
communes wallonnes.

Vivre la Wallonie s’inscrit aussi dans cette dynamique printa-
nière. En voici un avant-goût. Une toute nouvelle rubrique  
« Durablement vôtre » fait son apparition pour adopter les  
bons réflexes en la matière.  Notre invité, le jeune Gui Home, 

souffle, en ce moment, un vent de fraîcheur sur la scène humo-
ristique wallonne. Le dossier thématique cible son propos sur 
l’économie sociale, un modèle économique en plein essor. Enfin, 
deux musées viennent de se transformer en profondeur pour pro-
poser une toute nouvelle offre touristique : le Préhistomuseum 
de Ramioul (Flémalle) et le Musée Boverie (Liège).
Un dernier mot avant de vous plonger dans la lecture de ce nu-
méro 31. Votre magazine aimerait  se lancer un beau défi. Ayant 
constaté un ralentissement significatif du téléchargement sur le 
support tablette (que nous allons donc abandonner), nous élar-
gissons actuellement notre réflexion pour tenter de concevoir 
une version digitale de Vivre la Wallonie plus riche en conte-
nus. Nous ne manquerons pas de vous tenir au courant de l’état 
d’avancée de ce projet dans nos numéros ultérieurs. 

BONNE LECTURE  !
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S’ ABONNER GRATUITEMENT À VIVRE LA WALLONIE

Vous souhaitez vous abonner à titre individuel  ?

 Appelez le numéro vert de la Wallonie : 1718

 Inscrivez-vous sur notre site : www.wallonie.be
Vous souhaitez commander plusieurs exemplaires pour votre associa-
tion, votre salle d’ attente, votre administration… 

 Contactez Valérie Degives : valerie.degives@spw.wallonie.be

VIVRE LA WALLONIE 
VIA SMARTPHONE

A partir d’ un smartphone, le QR code de Vivre 
la Wallonie redirige l’ utilisateur mobile sur le 
formulaire Internet d’ abonnement au magazine. Il 
suffit pour celui-ci de photographier le QR code et 
de lancer l’ application de lecture QR code sur son 
smartphone.
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Depuis le début de cette année, un 
changement est intervenu en Wallo-
nie concernant l’âge des véhicules dits 
« ancêtres ». Sont désormais considérés 
fiscalement comme « ancêtres », les véhi-
cules mis en circulation depuis plus de 30 
ans et non plus 25 ans.

Cela signifie qu’un véhicule ne pourra 
bénéficier du tarif préférentiel « ancêtre » 
pour la taxe de circulation qu’à partir 
du moment où il aura atteint l’âge de  
30 ans. Ce tarif préférentiel est de 35,10 € 

(indexable annuellement au 1er juillet).Le 
tarif traditionnel en matière de taxe de 
circulation est d’application à partir de la 
date d’anniversaire de l’immatriculation 
du véhicule en 2016. 

Exemple : Monsieur Dupont est proprié-
taire d’un véhicule âgé de 27 ans dont la 
période  imposable va du 1er mai au 30 
avril de l’année suivante. Étant donné 
la nouvelle législation, le véhicule de 
Monsieur Dupont n’est désormais plus 
considéré comme ancêtre. Il va donc être

soumis au tarif t r a d i t i o n n e l 
qui est fonction de la puissance fiscale du 
véhicule. Ce nouveau tarif sera appliqué 
à partir du début de la période impo-
sable. Aucun complément de taxe ne sera 
réclamé pour les périodes imposables 
débutant en 2015.

EN SAVOIR PLUS
www.wallonie.be – thématique « fiscalité »

BONNE NOUVELLE  
POUR LES LOCATAIRES !
Le Gouvernement wallon a définitive-
ment approuvé le projet de décret instau-
rant un saut d’index des loyers, privés et 
publics, pour les baux de résidence prin-
cipale déjà en cours. Cette mesure sociale 
veut notamment compenser partielle-
ment le saut d’index des salaires décidé 
par le Gouvernement fédéral. 

Concrètement, le locataire n’a aucune 

INCIVILITÉS ENVIRONNEMENTALES : 
HAUSSE DES AMENDES
Toujours depuis ce début d’année 2016, 
l’addition est plus salée en cas d’abandon 
de mégot, de canette ou de chewing-gum. 
Le montant de l’amende est désormais de 
100 € contre 50 € précédemment. S’ins-
crivant dans le cadre du Plan Be Wapp 
(voir page 11), cette mesure vise à lutter 
contre les délits environnementaux les 
plus courants et à dissuader au maximum 

les auteurs de ceux-ci. Le produit de ces 
sanctions sera notamment reversé au 
Fonds pour la Protection de l’Environne-
ment. Pour rappel, un mégot de cigarette 
met 1 à 2 ans à se dégrader dans la nature 
et peut polluer plus de 500 l d’eau. La 
durée de vie d’un chewing-gum est de 5 
ans alors que celle d’une canette en alumi-
nium de 10 à 100 ans.

démarche à faire ; le saut d’index des 
loyers entrera en vigueur dix jours après sa 
publication au Moniteur et durera un an.

Des informations utiles pour les proprié-
taires et les locataires (modèle de bail – 
état des lieux, loi sur les loyers, fiches loca-
tion et indexation…) sont disponibles sur 
http://dgo4.spw.wallonie.be/dgatlp.
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640 MILLIONS € POUR  
LES ROUTES ET LE RÉSEAU FLUVIAL
Ambitieux. Ainsi peut-on qualifier le 
Plan Infrastructures 2016-2019 décidé 
par le Gouvernement 
wallon. Élaboré et mis en 
œuvre par le SPW et la 
SOFICO, il va concerner 
300 chantiers au cours des 
quatre prochaines années.

Plus de la moitié de cette 
volumineuse enveloppe 
budgétaire (347,5 mil-
lions €) est destinée à 
rénover et sécuriser le 
réseau secondaire, lequel 
accueille actuellement le 
gros du trafic et connaît 
le taux d’accidents le plus 
important.

128 millions € serviront à la réhabilita-
tion des autoroutes déjà entamée sous 
la précédente législature, tandis que 89,5 
millions € seront mobilisés pour amélio-
rer les « routes de l’emploi » c’est-à-dire 
les accès aux grands pôles pourvoyeurs 

de travail (parcs d’activités économiques, 
zones hospitalières). Une attention par-

ticulièrement sera égale-
ment portée à la réfection 
de tous les ponts routiers 
jugés dangereux.

Du côté du réseau flu-
vial, 75 millions  € ser-
viront à améliorer les 
voies hydrauliques qui 
voient passer 40 millions 
de tonnes de fret par an, 
soit l’équivalent de 2 mil-
lions de camions semi-re-
morques. 

Au niveau du calendrier 
des chantiers, sachant 
qu’il est illusoire de vou-

loir programmer autant de chantiers 
avec plusieurs années d’avance, ce sont la 
SOFICO et le SPW qui prendront plei-
nement la main sur la planification des 
chantiers, en concertation avec les auto-
rités locales concernées.

PLUSIEURS SOURCES 
DE FINANCEMENT

Le Plan Infrastructures sera financé 

pour moitié par la taxe kilométrique 

pour les camions de plus de 3,5 

tonnes qui doit entrer en applica-

tion en avril prochain. Les 320 mil-

lions € additionnels proviendront 

des crédits classiques du SPW, de la 

SOFICO et du programme de finan-

cement alternatif SOWAFINAL 3 (Plan 

Marshall). Il devrait générer entre 418 

et 624 millions € de valeur ajoutée et 

de contribution au PIB wallon et entre 

5 800 et 8 300 emplois.

EN SAVOIR PLUS
Le Plan Infrastructures fait l’objet d’une 

présentation détaillée de 290 pages. 

Celle-ci peut être téléchargée sur  

www.wallonie.be – rubrique « publications »

AIDES À L’EMPLOI :  
UNE RÉFORME D’ENVERGURE
Après plusieurs mois de concertation, les 
partenaires sociaux, sous l’égide du Gou-
vernement wallon, se sont accordés sur la 
mise en œuvre d’une importante réforme 
des aides à l’emploi qui devrait entrer en 
vigueur dès le 1er janvier 2017. Dotée d’un 
budget de 1,6 millard €, elle remet à plat 
toutes les aides régionales existantes en y 
intégrant les nouvelles matières héritées 
de la 6e réforme de l’État.

Les mots d’ordre en sont simplification, 
lisibilité et cohérence. D’une quarantaine 
d’incitants en faveur de l’emploi actuelle-
ment, le nouveau régime n’en conservera 
qu’une dizaine. Il ciblera en priorité trois 
publics :

➜ Les jeunes peu ou moyennement 
qualifiés pourront bénéficier de l’activa-
tion d’une aide étalée sur 3 ans. Un nou-
veau dispositif, le contrat d’insertion, 
viendra également en appui des jeunes 
demandeurs d’emploi qui, 18 mois après 
leur sorite de l’école, n’ont toujours pas 
décroché leur premier job.

➜ Pour les demandeurs d’emploi de 
longue durée (plus de 12 mois d’inoc-
cupation), une aide dégressive pourra 
être activée lors de leur engagement. Elle 
s’étalera sur une période de 2 ans.

➜ L’emploi des travailleurs âgés (plus de 
55 ans), qu’ils soient inoccupés ou non, 
sera soutenu via une réduction des coti-
sations patronales qui sera plus élevée en 
fonction de la tranche d’âge.

Tant au niveau des pouvoirs locaux que 
du secteur non-marchand, le système des 
APE (Aides pour la promotion de l’em-
ploi) sera revu en vue d’être simplifié.

A noter, toutefois, que certains disposi-
tifs ou statuts existants seront préservés : 
le dispositif SESAM, (aide forfaitaire 
dégressive octroyée pour l’embauche de 
travailleurs dans les PME/TPE), le pro-
gramme SINE en économie sociale, les  
« articles 60 et 61 » ainsi que le statut 
d’artiste et celui des gardiennes ONE.

5VIVRE LA WALLONIE PRINTEMPS 2016



P
L

A
N

 M
A

R
S

H
A

L
L

 4
.0

500 millions € pour  
la stratégie numérique de la Wallonie
Cette stratégie fixe le cadre dans lequel s’inscriront toutes les actions du 
Gouvernement en matière de numérique. Plus de 500 millions € sont 
mobilisés sur 4 ans pour sa mise en œuvre.

Un plan transversal
Les actions développées auront un impact global ; chaque acteur et citoyen 

wallon sera nécessairement concerné. Plus de 30 propositions sont déjà initiées 

et  en cours d’opérationnalisation, parmi lesquelles : 

• un Fonds du numérique pour financer l’émergence des start-up, 

• �un Hub Digital Wallonia pour accélérer la recherche sur le numérique et les  

applications économiques en Wallonie, 

• �les technologies nouvelles au service des villes wallonnes ‘intelligentes’,

• une administration 4.0 performante,

• �l’équipement en matériel informatique de 500 écoles par an combiné au  

déploiement du Wifi, 

• une centaine d’Espaces publics numériques (EPN) supplémentaires, 

• �le développement de laboratoires créatifs et numériques au sein de 

chaque Haute-école pédagogique.

Ce Plan numérique s’intègre dans 
la dynamique transversale du Plan 
Marshall 4.0 dont l’axe 5 vise à 

soutenir l’innovation numérique qui doit 
«booster» l’économie numérique wallonne, 
à la fois en développant une industrie nu-
mérique productrice de biens et services 
numériques, ainsi qu’en favorisant l’in-
tégration du numérique au service de la 
croissance et de la compétitivité des entre-
prises. Le but est également de dévelop-
per une «culture numérique» auprès des 
citoyens et plus spécifiquement, des jeunes 
Wallons en formation.

1. Le secteur numérique. Développer les usages numériques de la Wallonie 
implique un secteur technologique fort et une recherche pointue, susceptibles 
de capter et maintenir la valeur du numérique sur le territoire. Dans ce cadre, 
la stratégie numérique poursuit un double objectif pour le secteur : engager un 
programme de croissance et lui donner une forte dimension internationale.

2.L’économie par le numérique. Le redéploiement de l’économie wallonne 
passe par une augmentation forte et rapide de l’intensité numérique des entre-
prises, indispensable pour l’émergence d’une industrie 4.0 et le développement 
du commerce connecté.

3. Les services publics. Le numérique permet d’envisager une génération nou-
velle de services publics, ouverts et transparents, à la fois exemples et vecteurs 
de la transformation numérique pour les citoyens et autres secteurs de la société.

4. Le territoire. Il doit être envisagé comme un véritable facteur de compétiti-
vité. Connecté au très haut débit et intelligent, le territoire offre un accès illimité 
aux usages numériques et agit comme catalyseur du développement industriel et 
économique.

5. Les compétences et l’emploi. Les citoyens sont la première richesse d’un 
territoire. Les Wallons doivent devenir les acteurs de la transformation numé-
rique par l’acquisition des compétences technologiques et l’adoption des com-
portements entrepreneuriaux indispensables pour le développement économique 
et social.

L’ambition numérique de la Wallonie

Cette ambition se structure par cinq thèmes majeurs :

5 thèmes
majeurs
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L’AVIQ :  
AGENCE POUR UNE VIE DE QUALITÉ
Depuis le 1er janvier 2016, un nouvel organisme d’intérêt public en Wallonie gérant les com-

pétences de la santé, du bien-être, de l’accompagnement des personnes âgées, du han-

dicap a vu le jour. Celui-ci intégrera les allocations familiales au 1er janvier 2020. Dénommée  

« Agence pour la Santé, la Protection sociale, le Handicap et les Familles », il a été jugé utile de lui 

donner un nom plus facile pour tous : il s’agit de l’AVIQ pour Agence pour une Vie de Qualité.

F
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CONTACTS
Numéro gratuit Seniors : 0800 16210

Numéro gratuit Handicap : 0800 16061

www.aviq.be

SANTÉ ET BIEN-ÊTRE HANDICAP ALLOCATIONS FAMILIALES

Matières anciennement gérées par 

le SPW (DGO5-Santé) par la Fédéra-

tion Wallonie-Bruxelles et par le SPF 

Santé publique ou l’INAMI

• �Promotion et prévention en matière 

de santé

• �Agrément et contrôle des prix des 

maisons de repos et de soins

• �Agrément et contrôle des hôpitaux 

• �Agrément « médecine du travail »

• �Santé mentale

• �Services d’aides à domicile

• �Centres de planning familial

• �Première ligne de soins

• �...

Matières anciennement gérées par 

l’AWIPH

• �Sensibilisation et information 

• �Accompagnement et conseil en ma-

tière d’accueil, d’hébergement et 

d’aide à domicile

• �Interventions financières dans l’équi-

pement de matériel spécifique qui 

favorise l’autonomie au quotidien 

• �Soutien à l’insertion professionnelle 

via des aides à l’emploi et à la for-

mation 

• �Agrément et subvention des services 

d’aides aux personnes handica-

pées

Matière gérées par FAMIFED 

jusqu’au 01/01/2020

• Définition des prestations familiales

• �Gestion des budgets

• �Contrôle des caisses d’allocations

NB : �votre caisse d’allocation fami-

liale reste votre interlocuteur

SES MISSIONS

ACTUELLEMENT : 

• �Avenue Gouverneur Bovesse, 100 - 5100 Namur (matières liées à la santé et  
au bien-être)

• Rue de la Rivelaine, 21 - 6061 Montignies-sur-Sambre (matières liées au handicap)

A L’AUTOMNE 2016 :

• Ancien hôtel de police de Charleroi
• Rue de la Rivelaine, 21 - 6061 Montignies-sur-Sambre

A TERME : 

Regroupement de tous les services de l’AVIQ sur un seul site 
NB : les bureaux régionaux pour les personnes  
handicapées (ex-bureaux AWIPH) sont maintenus.

SITES ADMINISTRATIFS

+/- 800 
AGENTS À TERME

4,4 MILLIARDS €
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Trop souvent sous-estimée, la dénutrition constitue un 
réel problème pour les personnes âgées et entraîne une 
augmentation des maladies et de la mortalité. Le Plan 
wallon Nutrition Santé et bien-être des Aînés (PWNS-
be-A) propose une série d’actions pour favoriser leur bien-
être nutritionnel.

C’est en 2008 que le Gouvernement wallon officialise la 
publication d’une charte Qualité alimentation-nutrition, 
issue du Plan National Nutrition Santé pour la Belgique, 
et la communique aux maisons de repos. Des diététiciens 
spécialisés en gériatrie testent alors la faisabilité de cette 
charte dans huit maisons de repos volontaires. Ce test 
opérationnel montre qu’une série de mesures comme 
les pesées régulières des résidants, la présence d’un 
référent nutrition dans la maison de repos ou la création 
d’un CLAN (comité de liaison alimentation nutrition) 
améliorent la nutrition et la santé des personnes âgées. 

Pour dépasser la simple sensibilisation et endiguer la 
dénutrition, le dispositif va plus loin en proposant, en 
juin 2015, une série d’actions : formation du personnel 
des maisons de repos, élaboration d’un cahier des charges 
lors de contrats avec des sociétés de catering, lutte  contre 
la dénutrition des aînés à domicile ou collaboration avec 
les médecins traitants. Le SPW s’engage également dans 
la voie d’une certification volontaire des maisons de 
repos qui se concrétiserait par un label. 

UNE MEILLEURE NUTRITION POUR LES AÎNÉS
Des mesures essentielles pour Marc Delwaide, pilote 
de ce plan au SPW, et convaincu que  la couverture 
des besoins nutritionnels de la personne âgée est aussi 
importante que le plaisir et la convivialité. 

Avoir de l’aide pour manger, soigner la présentation des 
repas et peser au moins une fois par mois la personne âgée : 
les pistes suggérées pour lutter contre la dénutrition 
sont parfois très simples.

Vous travaillez en maison de repos et cherchez des pistes

concrètes pour optimiser vos stratégies nutritionnelles ?  

Un guide et des capsules vidéo peuvent vous aider. 

Guide : http://socialsante.wallonie.be;   

Capsules vidéo : http://updlf-asbl.bea

NOUVELLES PERMANENCES  
DANS LES ESPACES WALLONIE
Depuis janvier, une permanence du 
Médiateur fédéral se tient dans les 
locaux de l’Espace Wallonie d’Ar-
lon le 4e lundi du mois. Elle vient 
s’ajouter à celles déjà organisées dans 
les Espaces Wallonie de Charleroi 
(2e mardi), de Liège (3e lundi) et de 
Mons (4e mercredi). Elle s’adresse 
à tout citoyen qui rencontre un 
problème avec une administration 
fédérale. Exemples : impôts (SPF 
Finances), allocations de chômage 
(ONEM), plaque d’immatriculation 
(DIV)…

Les permanences relatives à la fis-
calité régionale (taxe de circulation, 
TV redevance) sont également ren-
forcées depuis le 1er janvier 2016.

Ces initiatives viennent compléter 
une offre déjà très large de perma-
nences organisées dans les Espaces 
Wallonie du SPW. 

Celles-ci concernent plusieurs 
thématiques : logement, discrimi-
nation, intégration des personnes 
étrangères, Médiateur de la Wal-
lonie et de la Fédération Wallo-
nie-Bruxelles…
LES ESPACES WALLONIE  
SONT SITUÉS À 

POUR CONNAÎTRE LES DATES,  
LES HEURES ET LES MODALITÉS DE 
RENDEZ-VOUS DES DIFFÉRENTES 
PERMANENCES :

• �Numéro vert de l’administration 
wallonne : 1718

• �www.wallonie.be – rubrique  
« Nous contacter »

➜ Arlon 
➜ Charleroi  
➜ Eupen  
➜ La Louvière  
➜ Liège 

➜ Mons 
➜ Namur  
➜ Nivelles  
➜ Tournai  
➜ Verviers 
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MISE EN PLACE  
D’UN « RÉFÉRENT 
RADICALISME » 
POUR LA WALLONIE
Afin de renforcer son Plan de lutte contre le radicalisme 
instauré en janvier 2015 suite aux attentats perpétrés 
à Charlie Hebdo, aux événements de Verviers et aux 
phénomènes de radicalisation observés en France et en 
Belgique, la Wallonie s’est dotée d’un « référent radicalisme ». 

Il s’agit d’une personne de référence spécifiquement formée 
sur le sujet à qui peuvent s’adresser les travailleurs de terrain, 
qui, de leur côté, ont reçu une formation pour détecter les 
signes éventuels de radicalisation d’une personne.

Les agents communaux, de CPAS, les appuis à l’accueil 
temps libre dans les écoles, les travailleurs des maisons 
de jeunes, les travailleurs sociaux (Forem, organismes 
d’insertion socio-professionnelle) constituent autant 
d’acteurs de terrain qui pourraient détecter des signes de 
radicalisation avant que l’individu ne bascule. 

Cette mesure s’insère dans d’autres projets du Plan de lutte 
contre le radicalisme comme, notamment, le renforcement 
de l’intégration sociale et socio-professionnelle des 
personnes étrangères et d’origine étrangère et le soutien 
aux communes en matière de sécurité publique et de police 
administrative pour les lieux de culte ou assimilés.

VOUS ÊTES SUJETS  
AUX ALLERGIES ? 
En Belgique, les pollens et spores fongiques atmosphériques 
font l’objet d’un réseau de surveillance géré par l’Institut 
scientifique de santé publique (ISP).  Ce réseau compte cinq 
sites de récoltes des pollens dont deux basés en Wallonie (à 
Tournai et à Marche-en-Famenne). 

Dès le début de la saison pollinique, l’ISP diffuse sur le site   des 
bulletins d’avertissement sur la concentration de pollens dans 
l’air. On peut également y consulter le calendrier pollinique et 
fongique en fonction des différentes espèces végétales.

Ces actions d’information sont menées en partenariat avec la 
Cellule Environnement-Santé du Service public de Wallonie.

POURSUITE DE LA RÉNOVATION 
DES PISCINES WALLONNES
Pour beaucoup de gestionnaires communaux, les frais de fonctionnement des piscines 
publiques se sont considérablement accrus durant ces dernières années en raison 
du vieillissement des installations  et des déperditions énergétiques. Depuis 2010,  
61 infrastructures ont déjà bénéficié d’interventions pour un budget avoisinant les  
45 millions €.

Suite au cadastre réalisé par Infrasports (SPW), il apparaît que 111 bassins en 
activité doivent encore faire l’objet de travaux de rénovation. Afin de financer 
ces chantiers, le Gouvernement a mobilisé une nouvelle enveloppe de 110 
millions € qui sera étalée sur les cinq années à venir.

50 % des montants seront entièrement pris en charge 
par la Wallonie sous forme de subsides. Le solde de 
l’investissement sera soutenu par l’octroi de prêts 
à 0 % aux communes concernées via le Centre 
régional d’aides aux communes (CRAC). 

9VIVRE LA WALLONIE PRINTEMPS 2016



F
O

C
U

S

ECO / RENO / ACCESS PACK :
LA RÉFORME DU CRÉDIT SOCIAL
En ce début d’année, le Gouvernement wallon a procédé à une importante refonte de l’Ecopack 

et du crédit hypothécaire social. Depuis le 1er janvier, trois nouvelles catégories de prêts sont 

désormais proposées par la Société wallonne de Crédit social (SWCS) et le Fonds du logement 

des familles nombreuses (FLW).

PRINCIPAUX CHANGEMENTS 
POUR L’ECOPACK
Pour rappel, l’Ecopack est un prêt à tempérament à 0 % destiné à financer 
des travaux permettant d’économiser l’énergie dans son logement. Dans 
certains cas, il peut être combiné à l’octroi d’une prime. 

LA RÉFORME DE L’ECOPACK PORTE NOTAMMENT SUR  
LES ASPECTS SUIVANTS : 

• �La notion de « bouquet de travaux » disparaît. Désormais un seul travail de 
performance énergétique suffit pour bénéficier d’un Ecopack.

• �Les travaux finançables correspondent aux travaux qui peuvent faire 
l’objet d’une prime énergie : isolation toiture/murs/sols, installation 
d’un système de chauffage et/ou d’eau chaude sanitaire (chaudière 
au gaz naturel à condensation, pompe à chaleur, chaudière biomasse, 
chauffe-eau solaire) et audit énergétique. Dans certains cas, l’Ecopack 
peut également permettre le financement d’une chaudière à condensa-
tion mazout ou un poêle à pellet.

• �Pour pouvoir bénéficier de l’Ecopack, le revenu imposable globalement 
du demandeur ne peut dépasser 93 000 € (année 2014).

• �Le montant maximum du prêt est maintenu à 30 000 € mais le montant 
minimum est revu à la baisse soit 1000 €.

• �La durée de remboursement est étendue jusque 15 ans. 

• �L’habitation doit avoir 10 ans d’occupation en tant que logement. Si cette 
occupation remonte à 20 ans, il est possible de combiner Ecopack et prime 
énergie.

LE RENOPACK
Parallèlement à la réforme de l’Ecopack, un nouveau dispositif a vu le jour : 
le Renopack. Il s’agit  d’un prêt à taux zéro similaire au prêt Ecopack (mêmes 
conditions d’octroi). Toutefois, les travaux finançables sont les travaux ouvrant 
le droit au bénéfice d’une prime rénovation : remplacement/réfection de la 
toiture, assainissement des murs/sols, réfection de l’installation électrique, 
remplacement des menuiseries extérieures.

L’ACCESSPACK
Du côté du crédit hypothécaire social, 

le dispositif « Habitat pour tous » devient 

l’Accesspack. Cette formule est propo-

sée aux ménages qui ont des revenus 

imposables ne dépassant pas 51.300 € 

(montant à majorer de 5 000 € par enfant 

à charge).Il permet de financer l’achat, la 

construction, la rénovation d’un premier 

logement situé en Wallonie ainsi que la 

création d’un logement pour parent âgé. 

Principales caractéristiques  

et conditions :

• �La valeur vénale du logement ne doit 

pas excéder 205 000 € ou 276 750 € en 

zone de pression immobilière 

• �Le logement doit être occupé person-

nellement durant toute la durée du prêt 

qui est de maximum 30 ans. 

• �Le taux d’intérêt dépend du niveau des 

revenus imposables et du nombre d’en-

fants et/ou personnes à charge.

• �L’ Access pack peut être combiné à un 

Ecopack et/ou Renopack (si respect des 

conditions d’octroi). 

Vous êtes intéressé par l’une de ces for-

mules et vous souhaitez connaître l’en-

semble des conditions d’octroi ? 

Renseignez-vous auprès de :

➜ �La SWCS si votre ménage compte maxi-

mum deux enfants (1, 2 ou sans enfants) : 

078 158 008 – www.swcs.be

➜ �Le FLW si votre ménage compte 3 

enfants et plus ou si vous êtres proprié-

taire-bailleur : www.flw.be
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TRADUIRE LES EXIGENCES 
D’UN MÉTIER EN LANGAGE 
INFORMATIQUE
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Métiers de fonctionnaire

Pour ce cinquième portrait d’un métier exercé au sein du Service public de Wallonie, Vivre la 

Wallonie pose cette fois son attention sur le travail d’ingénieur des exigences. Entre ce qu’un 

utilisateur d’outils informatiques souhaite et ce que les informaticiens chargés de développer 

ces outils ont réellement compris, il y a parfois un décalage qu’il convient, idéalement, de réduire 

au maximum. C’est là qu’intervient Vincent Van der Kaa, ingénieur en gestion des exigences à la 

direction des Solutions logicielles et des Projets.

« Notre mission est d’accompagner les 
directions et les agents du SPW dans la 
définition de leurs besoins en informa-
tique, explique-t-il. Il s’agit de bien 
comprendre le métier, comment il fonc-
tionne, son contexte, les processus ainsi  
que les problèmes rencontrés. »

L’ingénieur en gestion des exigences 
constitue donc l’interface entre le 
métier et les équipes de développe-
ments informatiques. Ce travail de 
médiation se matérialise au travers 
de la rédaction d’un cahier des exi-
gences qui décrit toutes les fonc-
tionnalités utiles avec pour objectif 
de mettre à disposition une solution 
informatique adaptée et efficace.

« L’élaboration d’un cahier des exigences 
comporte trois phases », précise Vincent 
van der Kaa. « Il y a tout d’abord une 
première étape de recueil d’informa-
tion qui doit permettre de cerner au 
mieux les tâches des futurs utilisateurs. 
Vient ensuite la phase de formalisation 
des exigences. Nous rédigeons un docu-
ment exhaustif et cohérent qui dresse un 
inventaire de toutes les fonctionnalités 
qui seront nécessaires et qui définit des 
critères de qualité. Il s’agit de  garantir la 
simplicité et l ’efficacité de l ’application. 
Enfin, l ’ultime étape, c’est la validation 
auprès des demandeurs du projet afin de 
vérifier que tous les besoins ont été pris 
en compte. »

UN MÉTIER VARIÉ ET DE 
CONTACT

Aux côtés de Vincent, qui est licencié 
en informatique, on trouve d’autres 
profils : ingénieur civil, mathématicien 
et économiste. « Petit à petit, chacun se 
spécialise. Par exemple, une de mes collè-
gues est orientée vers la gestion des docu-
ments électroniques, tandis qu’un autre 
collègue développe une expertise dans le 
domaine de la géomatique. » Les avan-
tages de la profession sont nombreux; 
les principaux étant l’autonomie et 
la diversité dans le travail et dans les 
métiers abordés. 

Par ailleurs, contrairement à l’image 
traditionnelle que l’on peut avoir de 
la profession, il s’agit ici d’un métier 

de contacts qui requiert beaucoup de 
tact et de diplomatie.  « L’informatique 
est souvent perçue comme très technique 
et peu compréhensible. Notre équipe est là 
pour accompagner les agents et les aider 
à obtenir des applications informatiques 
qui leur permettent de remplir leurs 
missions et d’atteindre leurs objectifs », 
conclut Vincent.

VOUS SOUHAITEZ EN SAVOIR  
PLUS SUR LES MÉTIERS DU SPW ?
• �Découvrez le livre qui leur est consacré (voir rubrique « coin 

lecture » en page 34)

• �Visitez l’expo photo « De l’autre côté du cliché». Loin des 

clichés habituels sur les agents de la fonction publique,  vous découvrirez la 

vraie richesse et la remarquable diversité des métiers exercés au sein du Ser-

vice public de Wallonie, et ce, grâce au concours d’étudiants en photographie 

de l’IATA (Namur). L’envers du décor, pour tracer le réel… L’exposition sera en outre 

rehaussée de la technologie de la réalité augmentée grâce à laquelle vous pour-

rez découvrir quantité d’informations supplémentaires, notamment audiovisuelles.

Expo-photo «De l’autre côté du cliché », Boulevard du Nord, 8 – 5000 Namur 

Accessible du lundi au vendredi durant tout le mois de mai. 

Plus d’infos prochainement via www.wallonie.be – Numéro vert : 1718
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MAISON WALLONNE DE LA PÊCHE :  
FÉDÉRER ET SENSIBILISER
Avec le retour du printemps, on ressort les vélos, le matériel de jardinage et, pour certains…  

la canne à pêche. En ce début mars, ils sont près de 60 000 pêcheurs impatients de pouvoir à 

nouveau s’adonner à leur hobby. Depuis une dizaine d’années, la Maison wallonne de la Pêche 

fédère tout ce petit monde d’initiés et cherche à mieux le faire connaître du grand public. 

N
ée de la volonté d’unifier les pê-
cheurs au sein d’une même struc-
ture, la Maison wallonne de la 

Pêche a vu le jour au début des années 
2000. Basée à Namur, cette petite asbl 
composée de cinq personnes a, depuis, fait 
du chemin pour devenir aujourd’hui le re-
lais privilégié entre les fédérations halieu-
tiques et les autorités régionales.

AU SERVICE DES 
FÉDÉRATIONS ET 
SOCIÉTÉS DE PÊCHE

Parmi ses missions, la Maison de la Pêche 
défend les intérêts des pêcheurs. Elle leur 
apporte un soutien logistique et les in-
forme au mieux  sur tous les aspects de 
leur passion : réglementation, techniques, 
documentation…

« Ces derniers mois, nous nous sommes atte-
lés à deux grands chantiers, explique Frédé-
ric Dumonceau, directeur de l’asbl. D’une 
part, la refonte du site permisdepêche.be qui 
permet, depuis février, d ’acheter directement 
en ligne son permis alors qu’auparavant il 
était délivré par courrier postal. 

D’autre part, suite à la réforme de la légis-
lation sur la pêche en 2014, nous avons tra-
vaillé à la réorganisation des fédérations pour 
qu’il n’y en ait plus qu’une par sous-bassin 
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hydrographique. Le but étant de permettre 
une gestion plus efficace de la pêche au niveau 
du territoire wallon ». Pari tenu puisque le 
nombre de fédérations est passé de 26  
à 15.

PROTECTION DU PATRIMOINE 
PISCICOLE

Si elle est avant tout une activité de loisir, 
la pêche n’en joue pas moins un rôle central 
dans la protection de la nature et de la bio-
diversité. En ce sens, la Maison de la Pêche 
coordonne divers projets qui contribuent 
à sauvegarder les milieux aquatiques : 
nettoyage de cours d’eau, pose de radeaux 
végétalisés, de frayères flottantes, dépôt de 
plainte dans le cadre de la pollution d’un 
cours d’eau, etc. 

 �VALÉRIE PUTZEYS

DYNAMISER LA PÊCHE  
EN WALLONIE

Longtemps, la passion de la pêche s’est 
transmise de génération en génération. 
Hélas, au fil du temps, cette passation 
s’est interrompue. « Afin de redynamiser 
la pratique, nous menons des actions de 
sensibilisation.  Le premier public visé,  ce sont 
les jeunes, notamment au travers des écoles de 
pêche, précise Frédéric Dumonceau. Nous 
en assurons la coordination et la promotion 
ainsi que la formation du personnel 
encadrant. De plus en plus, nous essayons 
également de sensibiliser les adultes en 
développant des activités adaptées. »

Les radeaux végétalisés offrent un habitat 
pour les larves et alevins issus des pontes 

obtenues sur les frayères artificielles.

UNE OFFRE INTERNET RICHE EN CONTENUS
Particulièrement bien conçus, les sites de la Maison de la Pêche constituent  
une mine d’informations pour les pêcheurs et ceux qui voudraient le devenir :

• www.maisondelapeche.be : toute l’info indispensable pour pêcher en Wallonie 

• www.permisdepeche.be : obtenir son permis en quelques clics

• www.ecolesdepeche.be : l’offre de formation des écoles agréées

• www.stagesdepeche.be : pour s’initier ou se perfectionner

• www.parcoursdepeche.be : trouvez le coin pêche qui correspond à vos envies

Adresse :
Rue Lucien Namêche, 10 - 5000 Namur - 081 41 15 70
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DURABLEMENT  VÔTRE
PROTÉGER NOTRE ENVIRONNEMENT, C’EST L’AFFAIRE DE TOUS ! VIVRE LA WALLONIE VOUS PROPOSE 

UNE NOUVELLE RUBRIQUE REMPLIE D’INFOS, D’ADRESSES ET D’ASTUCES POUR VIVRE PLUS DURABLEMENT ET 
CONTRIBUER À CRÉER  UNE RÉGION OÙ IL FAIT BON VIVRE.

GRAND NETTOYAGE 
DE PRINTEMPS 
Le grand nettoyage de printemps 
peut être simple, écologique et 
bon marché en adoptant ces 
quelques démarches : 

• �Aérez votre logement en 
ouvrant  de cinq à dix minutes, 
deux fois par jour,   le plus grand 
nombre de fenêtres possible. Faire quotidiennement 
rentrer de l’air frais et sain élimine de nombreux polluants 
intérieurs et chasse moisissures, microbes et acariens.

• �Ne vous encombrez pas de multiples produits : un seul 
nettoyant multi-usage, concentré et écologique suffit à 
rendre propres la plupart des pièces de la maison. Dans les 
magasins, décryptez les étiquettes pour repérer les pictos 
de danger et repérez les labels écologiques qui indiquent 
des produits moins nocifs pour l’environnement et la 
santé.

• �Fabriquez vous-même votre détergent en mélangeant 
dans un vaporisateur d’un litre : ¾ d’eau, une cuillère à  
soupe de bicarbonate de soude, une cuillère à soupe de 
savon liquide et 10 gouttes d’huile essentielle de citron 
ou de pin. Agitez, vaporisez sur les surfaces à nettoyer, 
frottez puis rincez. 

Pour en savoir plus : 
les fiches d’Ecoconso (www.ecoconso.be ) 
et la brochure remue-ménage téléchargeable sur : 
www.environnement.wallonie.be

Et pour une Wallonie plus propre, l’opération Be WAPP 
est relancée. Pour effectuer votre action de nettoyage et 
recevoir vos kits de ramassage, inscrivez-vous avant le 10 
avril sur : www.moinsdedechets.wallonie.be.

SAVIEZ-VOUS QUE :
• �Près de 2 000 000 t de déchets ménagers sont collectés 

chaque année en Wallonie.

• �La Belgique fait partie des trois pays européens qui 
recyclent la plus grande proportion de leurs déchets.

Vous êtes salarié ? Le calculateur de mobilité estime la 
diminution d’émission de CO2 et le gain financier obtenus 
en  abandonnant la voiture pour aller  travailler en vélo, en 
train, en bus, tram ou métro ou dans une voiture à deux . 
Calculateur de mobilité sur www.mobilite.wallonie.be

Et n’oubliez pas : covoiturer, c’est écono-
mique et sympa. L’appli ComOn créée par 
la Wallonie avec Taxistop vous trouve la 
meilleure offre de covoiturage en Wallonie 
et ailleurs.

CHANGEZ VOTRE MOBILITÉ 
ET FAITES DES ÉCONOMIES ! 

PRINTEMPS SANS PESTICIDES
Votre jardin est envahi de mauvaises herbes ?  
Privilégiez les solutions sans pesticides : ils présentent 
d’importants risques pour la santé et l’environnement.

• �Désherbez mécaniquement à la binette ou au sarcloir 
et passez fréquemment avec une brosse de rue sur les 
terrasses ou trottoirs afin d’éviter les dépôts de matières 
organiques pouvant accueillir des graines.

• �Jetez vos eaux de cuisson sur les plantes non désirées afin 
de les faire flétrir.

• �Placez un paillage biodégradable (paillettes de 
lin, de chanvre…) sur le sol pour éviter les 
mauvaises herbes.

• �Plantez des variétés couvre-sol au pied d’un 
arbre ou d’une haie. 

Pour en savoir plus : www.adalia.be  

Liste de plantes couvre-sol : www.ecowal.be 

Pour sensibiliser au lien pesticides-santé, la Wallonie se 

mobilise du 20 mars au 20 juin et propose une série d’actions 

pour jardiner autrement : www.printempssanspesticides.be

 �VÉRONIQUE BINET
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ÉCONOMIE SOCIALE,  

L’AUTRE VOIE 

L’économie sociale est un mode de production 
qui date des années cinquante, mais elle 
connaît un nouvel essor depuis quelques 

années. S’il fallait résumer ses enjeux en une phrase, 
ne pourrait-on avancer que : « L’économie sociale à 
autant besoin de coopération que de compétition » ?

Économie du partage, corévolution, capitalisme 2.0, 
décroissance, économie sociale, ce sont autant de 
concepts qui circulent régulièrement  dans les couloirs 
de la réflexion actuelle sur notre société.

Notre dossier thématique va centrer son propos 
sur l’économie dite « sociale ».

L’économie  sociale est-elle juste un effet de mode 
ou  un vocabulaire en vogue ? Certainement pas. Le 
concept existe depuis l’après-guerre, époque du « Plan 
Marshall » de reconstruction de l’Europe. 

Pourquoi ce mode de production réapparaît-il dès 
lors aujourd’hui ? A-t-il été supplanté par le rouleau 
compresseur du modèle économique dans lequel 
nous sommes plongés depuis quelques décennies ? 

Il n’est pas si évident de répondre de manière précise 
à ces questions. 

Par contre, un début d’explication peut apparaître 
sur un plan strictement factuel. Si on regarde 
autour de nous, on constate que les choses bougent 
progressivement. L’individualisme commence à laisser 
place à une nouvelle forme de collaboration entre les 
individus. Et demain, c’est peut-être tout ou partie du 
circuit économique qui est appelé à se transformer...

L’économie sociale s’inscrit très certainement dans 
cette mutation, encore embryonnaire, mais de plus en 
plus significative.

L
E

 D
O

S
S

IE
R

DOSSIER RÉALISÉ PAR VÉRONIQUE BINET, EVELYNE DUBUISSON,  
MICHAEL MODOLO ET VALÉRIE PUTZEYS
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3 �

conseils pour lancer une société  
coopérative

 
1/ �S’assurer que chaque membre fondateur partage 

bien les mêmes objectifs et s’inscrit bien dans un 
processus de décision plus lent puisqu’il est parta-
gé.

2/ �Se renseigner auprès d’une des sept agences-
conseil en économie sociale*

3/ �Solliciter les leviers de financement mis à disposition 
par les services publics.*

* lire page 23 
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Économie sociale

L’ÉCONOMIE SOCIALE,  
ÇA VEUT DIRE QUOI ?
Parler d’économie sociale, cela peut paraître rébarbatif. Pourtant lorsqu’on s’y intéresse, on 

constate que le modèle a de l’avenir en Wallonie.  L’être humain et les valeurs collectives sont 

replacés au centre de la démarche.

DÉFINITION
(au sens du décret du 20 novembre 2008)

Par économie sociale, on entend les activités économiques 
productrices de biens ou de services, exercées par des socié-
tés, principalement coopératives et/ou à finalité sociale, des 
associations, des mutuelles ou des fondations, dont l’éthique 
se traduit par l’ensemble des principes suivants :

1° �finalité de service à la collectivité ou aux membres, plu-
tôt que finalité de profit ;

2° �autonomie de gestion ;
3° �processus de décision démocratique ;
4° �primauté des personnes et du travail sur le capital dans 

la répartition des revenus.
Par son action, elle permet d’amplifier la performance du 
modèle de développement socio-économique de l’ensemble 
de la Wallonie et vise l’intérêt de la collectivité, le renfor-
cement de la cohésion sociale et le développement durable.

QUELQUES STRUCTURES  
D’ÉCONOMIE SOCIALE

Coopérative
C’est une forme de société qui permet de traduire concrète-
ment le principe d’économie sociale, à savoir : tout coopérateur 
possède un droit de vote égal quel que soit son apport en capi-
tal dans la coopérative. C’est la volonté d’être coopérateur qui 
est valorisée et pas le nombre de parts investies. Un Conseil 
national de la Coopération (CNC) a été institué pour intégrer 
certains  principes propres à l’esprit coopératif. Une société est 
appelée « coopérative » lorsqu’elle est agréée au CNC. 

Entreprise d’insertion (EI)
Société commerciale à finalité sociale qui a pour but la réin-
sertion progressive de travailleurs exclus du marché à cause 
d’un manque de qualifications. Les EI sont essentiellement 
actives dans le secteur des services (titres-service, nettoyage 
industriel, entretien de parcs et jardins…).

Entreprise de Travail Adapté (ETA)
Structure à finalité sociale qui a pour but l’insertion de de-
mandeurs d’emploi atteints d’un handicap physique, senso-
riel ou mental.  L’objectif d’une ETA  n’est pas le profit  mais 
l’adaptation du travail à l’homme. Les ETA reçoivent un agré-
ment de l’AViQ et sont spécialisées dans le conditionnement 
et l’emballage, même si certaines développent aujourd’hui 
d’autres savoir-faire à valeur ajoutée.

L’ÉCONOMIE SOCIALE PRÉSENTE 
DEUX AVANTAGES SIGNIFICATIFS : 

  Une attractivité de ressources humaines ou 

matérielles  vers des projets qui reposent sur un 

principe de gestion participative et démocratique.

  La formation de communautés d’intérêts car 

les risques de délocalisation sont réduits et la pérennité est 

renforcée par l’intérêt commun dans le projet.  

2
SAVIEZ-VOUS QUE ?
 
En Wallonie, on recense :

112  EI -  4 500 TRAVAILLEURS
53  ETA  - 8 000 TRAVAILLEURS 

Pour compenser un manque de productivité (à cause du han-
dicap ou du manque de qualification), le Gouvernement wal-
lon  soutient l’économie sociale  à hauteur de 23 millions €/an 

L’AViQ (voir page 7) soutient les ETA à hauteur de 90 millions €/an
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LA LORRAINE,  
LE SAVOIR-FAIRE SOLIDAIRE
Acteurs économiques à part entière, les Entreprises de Travail adapté (ETA) sont des entreprises 

liées aux mêmes réalités que celles de toute autre structure de l’économie « classique» : travail 

soigné, produits de qualité, dans des délais impartis et aux prix du marché. Mais, à la différence 

des autres entreprises, les ETA offrent des conditions de travail adaptées au handicap de leurs 

employés. La Lorraine à Arlon est un bel exemple d’ETA prospère.

En 1972, Claude Berg, dynamique et combatif est accidenté et 
se retrouve en chaise roulante. Il se rend compte qu'il n'est pas 
évident, pour une personne handicapée, de s'inscrire dans le cir-
cuit du travail. Il souhaite alors insérer ou réinsérer la personne 
souffrant de handicap dans le monde du travail traditionnel. 

UN HOMME VISIONNAIRE

Claude Berg est persuadé que la personne handicapée peut être 
efficiente, rendre aussi des services à l’entreprise et s'y épanouir. 
Avec l’aide de bénévoles, il lance une entreprise de conditionne-
ment dans un petit local permettant d’accueillir plusieurs per-
sonnes handicapées. 

UNE OFFRE DE SERVICES ÉTOFFÉE

Plus de quarante ans plus tard, l’ETA La Lorraine emploie 150 
personnes et offre ses services aux entreprises, collectivités, par-
ticuliers et PME dans plusieurs domaines d’activités :

➜  L’entretien des espaces verts (tonte de pelouses, taille de 
haies, élagage d’arbres et d’arbustes ornementaux, nettoyage de 
parterres, plantation d’arbustes ornementaux, taille et soin aux 
arbres, dessouchage et destruction de souche) ;

➜  Le déneigement pour les entreprises et administrations ;

➜  La peinture (façades, peinture intérieure, décoration inté-
rieure, pose de papier-peint et de revêtements de sols, peinture 
au sol) ;

➜  Le nettoyage (de locaux, de surfaces, de parking, de rues et 
de vitres) et le déblaiement de chantiers après travaux ;

➜  La mise à disposition de travailleurs en entreprises exté-
rieures (manutention, conditionnement, étiquetage de produits, 
magasinage, archivage...) ;

➜  Et, nouveauté depuis le 1er décembre 2015 : L’Atelier en 
carton. Il s’agit d’un atelier qui anoblit le carton en tant que 
matière à travers la réalisation, entièrement artisanale, d’objets 
du quotidien. Il crée du mobilier pour enfant (porte-manteaux, 
fauteuils, tables, cintres), de la décoration et des articles person-
nalisables 

www.atelier-en-carton.be 

Pour être agréé ETA et recevoir des subsides de l’AVIQ, 

70 % du personnel doit être inscrit à l’AVIQ ainsi que 20 % du 

personnel d’encadrement.

BON À SAVOIR

Yves MICHEL,  

directeur général du groupe  
La Lorraine

J’ai parfois le sentiment qu’une grande partie 

de la population ne se rend pas compte qu’elle 

peut aussi devenir handicapée du jour au len-

demain. Le handicap ne nous enlève pas le fait 

de pouvoir réagir et faire certaines choses. 

La Lorraine, zone artisanale de Weyler  
Rue Claude Berg, 32 - 6700 Arlon  

www.lalorraine.org  • Tél.: 063 22 18 73  

AIDES REÇUES :  AVIQ
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LES MURANO, PLATE-FORME 
D’ÉCONOMIE SOCIALE
Installée à Marche-en-Famenne, la plate-forme les Murano a souhaité, dès le départ, héberger 
des structures créant des activités et des emplois en milieu rural dans des secteurs émergents 
comme l’environnement, l’éco-construction et les services de proximité. 

Chacun des quatre membres de la coo-
pérative développe, à son niveau, des 
projets complémentaires mettant l'accent 
sur des objectifs sociaux, économiques et 
environnementaux.

QUATRE COOPÉRATEURS : 
S’UNIR POUR SE  
RENFORCER

LE TRUSQUIN EFT (entreprise de for-
mation par le travail) dispense des for-
mations en éco-construction, transport, 
ferronnerie et gestion environnementale. 
Cette EFT est agréée comme entreprise 
générale de construction et répond donc 
aux appels d’offre des particuliers ou des 
entreprises comme une véritable entre-
prise, mais en ayant pour mission d’assu-
rer la formation et l'insertion socioprofes-
sionnelle des personnes peu scolarisées.

LE TRUSQUIN TITRES-SERVICES 
propose des services de proximité (net-
toyage et repassage).

LE FOYER LI MOHON promeut et fa-
vorise l’aide sociale, principalement à tra-
vers la gestion de logements, et soutient la 
création de nouvelles ASBL.

Et enfin, FILSTRANS, coopérative fi-
nancière, s’occupe de soutenir des projets 
d’économie sociale.

LES PROJETS : ACCUEILLIR 
ET RÉNOVER DE MANIÈRE 
ÉCO-RESPONSABLE

 Au fil des ans, les MURANO ont enrichi 
leurs services en proposant des structures 
communes comme un parking partagé, 
une cafétéria, des sanitaires adaptés aux 
PMR, un réseau informatique, un photo-
copieur partagé et un service téléphonique. 
Chaque jour, 80 personnes fréquentent le 
site, que ce soit de passage ou quotidien-
nement.

Actuellement, le site accueille : un atelier 
de repassage pour les titres-services, un 
atelier de ferronnerie pour l’EFT Le Trus-
quin, un bureau pour l’Office national des 
Aveugles de la province du Luxembourg  
et les bureaux du Trusquin EFT en voie 
de finalisation.

La rénovation de cet ancien site industriel 
désaffecté se poursuit grâce aux compé-
tences du Trusquin EFT, spécialisé en 
éco-construction et dans l’utilisation de 
matériaux naturels et écologiques visant 
un bâtiment à très haute performance 
énergétique. À moyen terme, les Murano 
prévoient un système de récupération de la 
chaleur générée par l’atelier de repassage 
pour chauffer des bureaux complémen-
taires (en projet) qui permettront d’ac-
cueillir d’autres associations ou entreprises 
qui le souhaitent.

LES MURANO SCRLFS
Route de Bastogne, 38 A

6900 Marche-en-Famenne 

www.les-murano.be

AIDES REÇUES :  

SPW via le Plan Marshall (investissements 

divers), Agence conseil (laquelle ?) et AEI 

pour une bourse citoyenne .
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RESSOURCERIE NAMUROISE : 
FAIRE DU NEUF AVEC DU VIEUX 
C’est en 2008 que la ville de Namur abandonne le système de collecte des encombrants en porte-
à-porte et confie à la Ressourcerie la mission de les retirer à domicile. 

S
ur simple demande téléphonique, 
300 000 habitants de l’arrondis-
sement peuvent désormais faire 

enlever gratuitement les objets qui les 
encombrent, qu’ils soient en bon ou en 
mauvais état. Une démarche simplifiée et 
moins onéreuse mais surtout écologique, 
la Ressourcerie s’attachant à valoriser ces 
encombrants. 

Après un premier tri, les 
objets en bon état sont 
en effet vendus dans 
les Ravik Bou-
tik de Namur et 
d’Andenne qui pro- 
posent au public des 
meubles, des objets 
de déco, de la vaisselle 
ou de l’électroménager 
vérifié et remis en état. Le 
reste des objets sont recyclés 
ou valorisés énergétiquement.

REMETTRE L’ÉCONOMIE AU 
SERVICE DE L’HUMAIN

En participant à une gestion des déchets 
la plus écologique possible, les activités de 
la  Ressourcerie poursuivent des objec-
tifs environnementaux mais également 
économiques puisqu’elles ont une valeur 
marchande et sont rentables. Mais, pour 

Marc Detraux, son coordinateur, 
ce sont surtout les valeurs so-

ciétales qui sont marquantes 
dans ce projet  qui veut re-
mettre l’économie au service 
de l’humain. Des valeurs 
notamment concrétisées 
par les 40 emplois créés et 
dont la plupart concernent 

des travailleurs éloignés d’un  
marché de l’emploi classique, 

ainsi que par un management 
participatif et respectueux des diffé-

rences de chacun.

À SAVOIR

La  Ressourcerie collecte 

2800 t d’encombrants par 

an, soit 10 à 15 t par jour 

chez quelque 80 clients. 

À bord de ses  6 camions, 

ce sont 15 à 20 personnes qui 

tournent tous les jours sur le  

territoire qu’elle dessert.

AIDES REÇUES : 
subventions pour ses travailleurs et sub-
ventions liées au nombre de tonnes réu-
tilisées par type de déchets, SOWECSOM

DES « DÉCHETS » DESIGN 
CHEZ MADAME RAVIK

Luminaires design, tables, fauteuils ou 
bijoux, chez Madame Ravik tout 
est beau mais rien n’est neuf. Desi-
gners et créateurs récupèrent, dans 
l’entrepôt de la Ressourcerie, pièces 
et matières pour leur donner une 
seconde vie et les vendre dans cette 
boutique qui attire même des clients 
de Flandre. C’est le cas, par exemple, 

des créations de Raymonde, une marque 
de la coopérative R2use, qui propose du 
mobilier artisanal en métissant du bois va-
lorisé de différentes origines. 

UN « BRICO DE  
SECONDE MAIN »

Résolument tournée vers le futur, la Res-
sourcerie s’oriente peu à peu vers la réu-
tilisation de matières plutôt que d’objets. 
Son avenir, elle le voit comme celui d’une 
« matériauthèque » dans laquelle particu-
liers ou créateurs trouveront les matériaux 
dont ils ont besoin pour restaurer ou créer 
des objets ou des pièces uniques. 

des objets collectés 
sont réutilisés, 80% sont 

recyclés et 10% sont 
destinés à la valorisa-

tion énergétique.

10%

LA RESSOURCERIE, 
Chaussée de Waterloo, 484  
5002 Namur 
www.laressourcerie.be 

©Ressourcerie namuroise
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PASSION ET ENGAGEMENT :  
LA COOPÉRATIVE  
PAYSANS-ARTISANS

UN MARCHÉ VIRTUEL 

Du fromage aux fruits et légumes de sai-
son, en passant par les truites, les crèmes 
glacées ou les confitures, Paysans-Ar-
tisans propose plus de 350 produits 
frais et originaux dont la majorité sont 
fournis par des producteurs présents 
dans un rayon maximal de 25 km. Pour 
commander il suffit de faire son marché 
en ligne (ou par téléphone) et de reti-
rer son panier dans l’un des sept points  
« R’Aliment » proposés chaque semaine.  
Un système souple, sans obligation mini-
male d’achat et qui permet de répondre 
aux besoins des consommateurs. Et pour 
tenter de toucher une clientèle la plus 
diversifiée possible, certains points de  
« R’Aliment » sont installés dans des quar-
tiers plus populaires de Namur. 

TISSER DU LIEN 

Pour Benoît Dave, à l’initiative de la 
coopérative : « C’est maintenant qu’il faut 
faire bouger les choses ».  Paysans-Artisans 
développe ainsi une série de démarches 
pour restaurer le lien social au cœur des 
quartiers. Les points de « R’Aliment », 
animés par des bénévoles, sont autant de 
lieux où retirer sa commande tout en par-
tageant un moment de convivialité. L’asbl 
« Ateliers P-A » propose, quant à elle, des 
activités pour questionner les modèles de 
consommation : ateliers, conférences, for-
mations, chantiers internationaux ou cycle 
de ciné-débats. Enfin, un marché annuel, 
qui connaît un vif succès, permet une ren-
contre directe entre les producteurs, les 
consommateurs et les acteurs locaux qui 
participent à cette dynamique.

AIDES REÇUES : 

dispositif BRASERO pour la transformation 

de l’ancien hangar de la SNCB

PAYSANS-ARTISANS 
www.paysans-artisans.be 

0478 97 03 58. 

Points de ralliement : Floreffe, Spy, 

Saint-Gérard, Saint-Servais, Namur, 

La Plante et Godinne

DE NOUVEAUX LOCAUX 

Un peu à l’étroit dans le moulin de l’abbaye 
de Floreffe, Paysans-Artisans s’installera 
prochainement dans un ancien hangar de 
la SNCB près de la gare de Floreffe. Un 
projet porté par sa nouvelle coopérative  
« Paysans-Artisans Invest » et rendu pos-
sible par le mécanisme Brasero.

Créée en 2013, la coopérative Paysans-Artisans (P-A) propose des produits alimentaires 
différenciés, artisanaux et de qualité aux habitants de neuf communes de la région namuroise. Née 
de l’envie de renforcer les petits producteurs et d’inventer de nouvelles solidarités, la coopérative 
regroupe déjà plus de  50 producteurs, 250 coopérateurs et 800 consommateurs. Intermédiaire 
entre des citoyens désireux de manger des produits ayant du goût et des producteurs qui misent 
sur la diversité et la qualité,  P-A prouve que l’on peut consommer autrement.
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DYNAMOCOOP :  
UNE COOPÉRATIVE  
AU SERVICE DE  
LA CULTURE 

C
’est une triste réalité pour bon nombre d’artistes : vivre 
de son art relève du parcours du combattant, particu-
lièrement en ces temps où les budgets, en matière de 

politique culturelle, sont en baisse. Les revenus sont le plus sou-
vent aléatoires, voire inexistants pour certains. Dans ce contexte, 
disposer d’un lieu de création ou de diffusion adapté s’avère sou-
vent impossible.

Dynamocoop est née de ces constats. « Notre 
objectif est de répondre aux nombreuses demandes 
de créateurs liégeois en matière d’infrastructures, 
notamment des ateliers où il est possible de faire du 
bruit ou que l ’on peut “salir“ » , explique Gérard 
Fourré, co-fondateur. 
 
En achetant des bâtiments qui pourront accueillir tous les mé-
tiers de la création, la coopérative vise à les protéger de la spé-
culation immobilière et à générer des économies d’échelle. Mais, 
la formule a aussi une autre vertu : celle de créer un contexte 
d’émulation dans lequel artistes, artisans, designers et profes-
sionnels de la culture pourront échanger, mutualiser leurs talents 
et leurs expériences et développer des synergies.

LES PREMIERS PROJETS

Dynamocoop inaugure ses activités avec deux grands projets 
d’acquisition. Il y a d’une part, le hangar Dony situé dans le 
quartier Saint-Léonard. Loué depuis 2014 par le Comptoir des 
Ressources créatives, cet ancien entrepôt de 1 400 m² abrite déjà 
plusieurs espaces occupés par une trentaine d’artistes et d’arti-

sans. Désormais propriétaire,  Dynamocoop 
va prendre en charge la rénovation du lieu 
et le réorganiser sous forme d’ateliers en lien 
avec un métier ou une matière : bois, métal, 
costumes, régie, lutherie, sérigraphie…

L’autre bien acquis par la coopérative est l’an-
cien Cirque d’hiver (occupé aujourd’hui par le 

Live Club). Les responsables de Dynamocoop ont eu vent que ce 
lieu culturel emblématique de la Cité ardente était en passe d’être 
vendu. Plutôt que de le voir transformé en appartements, ils l’ont 
acheté en vue d’y recréer un outil davantage orienté vers la diffu-
sion comprenant salles de concert et d’exposition. 

DÉVELOPPER ET EXPORTER LE DISPOSITIF

Gérard Fourré précise : « Notre souhait est de créer un patrimoine 
pour la collectivité artistique liégeoise actuelle et à venir. Et ce, à tous 
les stades du processus artistique : création, production, répétition, scé-
nographie, exposition… À plus long terme, nous espérons essaimer en 
dehors de Liège et mettre notre expérience  au service d’autres projets 
wallons s’inscrivant dans cette volonté de mutualisation des outils et 
des infrastructures culturelles ».

APPEL À L’ÉPARGNE CITOYENNE

Le côté participatif de la démarche, on le retrouve aussi 

au niveau du financement. En septembre 2015, Dynamo-

coop a lancé un premier appel public à l’épargne parti-

cipative pour permettre l’achat des deux bâtiments. 

Plus de 300 coopérateurs(trices) ont répondu à cet 

appel. Ensemble, ils ont permis de rassembler un mon-

tant de 257  000 € ! 
AIDES REÇUES : Dispositif Brasero (SOWECSOM), bourse de 

préactivité de l’Agence pour l’Entreprise et l’Innovation (AEI), 

conseil et accompagnement de Febecoop et de Propage-S

L’économie sociale prend parfois des formes 
inattendues. En témoigne DynamoCoop, 
nouvelle initiative culturelle qui a vu le jour 
l’automne dernier à Liège. Cette coopérative 
s’ est donné pour objectif d’acquérir des 
bâtiments afin de les mettre à disposition 
d’artistes locaux.
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« J’ai participé à la mise en place de la structure en tant que rece-
veur communal pour apporter des éclairages au niveau comptable. 
Aujourd’hui, je suis retraité mais je continue à m’occuper de la comp-
tabilité, un domaine important pour la viabilité d’une entreprise »  
raconte Michel Drancourt, l’administrateur délégué.

SAMBRE 1 – SAMBRE 2 

Sambre 1 a démarré ses activités en avril 
2004. Trois ans plus tard, en conformité 
avec la législation qui limite à 50 travail-
leurs par structure, Sambre 2 (en asso-
ciant la ville de Thuin aux trois acteurs 
de Sambre 1) a vu le jour. Au total, 100 
travailleuses rendent des services à plus 
de 800 bénéficiaires. 60 % des employées 
travaillent depuis plus de 5 ans. Comme 
le travail est assez contraignant (10 presta-
tions par semaine), la plupart des ouvrières 
sont à 2/3 ou à 4/5 temps. Grâce à une 
bonne gestion, l’activité est rentable : pour 
100 heures prestées, le retour est de 80 
titres-service. 

OFFRE DE SERVICES

Il s’agit d’une aide de proximité, à domi-
cile, pour des tâches ménagères comme du 
nettoyage (vitres comprises), de la lessive, 
du repassage, des petits travaux de couture, 
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SAMBRE SERVICES :  
UNE DOUBLE STRUCTURE 
ACTIVE DANS LE TITRE SERVICE 
Autre exemple de structure représentative de l’économie sociale : Sambre service. Créée conjoin-
tement en 2003 par le CPAS, l’agence locale pour l’emploi  et la commune de Châtelet,  elle  a connu 
un succès rapide.

SAMBRE SERVICES : 
Rue Gendebien, 61 - 6200 Châtelet

Tél : 071 24 45 05 

sambreservices@brutele.be 

AIDES REÇUES : SOWECSOM. 

des courses ou encore la préparation de repas. Un soutien spéci-
fique est apporté aux personnes âgées, malades ou handicapées, 
au niveau de l’accompagnement  dans leurs déplacements ou 
leurs loisirs. Dans le futur, la tonte de pelouses et la taille de haies 
pourraient  constituer deux nouvelles aides de Sambre-service.

UNE FINALITÉ VRAIMENT SOCIALE 

Sambre service a pour but de permettre à des personnes fragi-
lisées, très peu qualifiées, de retrouver un emploi pour pouvoir 
opérer une réelle réinsertion dans la vie socioprofessionnelle. 
« Notre rôle est vraiment  important », insiste Michel Drancourt. 
« Nous apportons une réponse pour tenter d'endiguer le travail non 
déclaré  et nous remettons des personnes, au chômage ou sans emploi, 
dans le circuit du travail ». 
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Acteurs, conseils et 
financement du secteur

LEVIERS D’AIDE ET DE FINANCEMENT

Agences-conseil. Sept agences sont actives en Wallonie : AGES, 
CREDAL CONSEIL, PROGRESS, FEBECOOP, SAW-B, 
SYNECO et PROPAGE-S asbl.  Elles conseillent à la création 
et à l'accompagnement d'entreprises d'économie sociale 
➜  http://economie.wallonie.be

SOWECSOM (Société wallonne d’économie sociale mar-
chande). C’est le soutien financier indispensable pour accompa-
gner les entreprises à valeur humaine dans le développement de 
leurs projets.  
➜  www.sowecsom.be 

BRASERO. Levier financier pour coopératives qui intègrent 
des règles de gouvernance et qui limitent le versement de divi-
dendes via un apport en capital.  1€ est ajouté par la Sowecsom 
au capital de la coopérative pour 1€ apporté par un coopérateur : 
ce qui double le capital de départ 
➜  www.brasero.org 

Bourses citoyennes.  C’est un financement qui permet de cou-
vrir le coût des études de faisabilité nécessaires au lancement 
d’un nouveau projet de coopérative. C’est l’AEI (Agence pour 
l’Entreprise et l’Innovation) qui est chargée de la gestion et de 
l’octroi de ces bourses. 
➜  www.aei.be

ACTEURS PUBLICS
 

  �SPW (DGO6) – Dans le département du Développement 

économique, une direction de l'Economie sociale est en 

place depuis 2009. Ses missions : agrément, subvention-

nement et gestion des reconnaissances d'économie 

sociale et d'entreprise d'insertion - Place de la Wallonie, 1 - 

5100 Jambes - 081 33  43 80 

➜  http://economie.wallonie.be/Dvlp_Economique

  �CONCERTES.  Plate-forme de concertation et de repré-

sentation du secteur qui fait notamment partie du comité 

d’accompagnement dans le cadre d’études menées 

pour le développement de l’économie sociale. 

➜  www.concertes.be 

 � �CWES  (Conseil wallon de l'Économie sociale). C’est un 

espace de dialogue pour les acteurs de l’économie 

sociale et de la concertation sociale. Le CWES remet 

des avis consultatifs sur des politiques menées par le 

Gouvernement wallon mais il peut aussi prendre des 

avis d’initiatives sur certains dossiers 

➜   www.cesw.be 

  �Cabinet du Ministre wallon de l’Économie  

Rue Kefer, 2 - 5100 Namur - Tel. : 081 23 41 11

➜   http://marcourt.wallonie.be   

  �AViQ (Agence pour une Vie de Qualité) - voir page 7 

Rue de la Rivelaine 21 - 6061 Charleroi

➜  www.aviq.be

BON À SAVOIR
 

Le label Fairfin. Premier label de « finance solidaire » 

qui certifie des produits finançant des activités géné-

ratrices d'utilité sociale et/ou environnementale en se 

basant sur des critères sociétaux comme la transpa-

rence, la solidarité ou la responsabilité sociale.  

➜  www.financite.be

Prix de l’économie sociale. Sur base d’un appel à 

projets, il récompense chaque année des bonnes pra-

tiques et vise à mettre en lumière des entreprises qui 

répondent à des enjeux sociétaux au bénéfice de la 

collectivité. Ce prix évolue vers une approche résolu-

ment entrepreneuriale et s’adresse désormais à des 

entreprises confirmées et débutantes - 

➜  www.prixdeleconomiesociale.be

SCOP (Sociétés Coopératives et Participatives). C’est un 

modèle économique où l’essentiel du capital est détenu 

par les travailleurs. Ce modèle constitue un enjeu impor-

tant pour le développement mais aussi la transmission 

et la reprise d’entreprises.  Une législation adaptée aux 

réalités de la Wallonie devrait voir le jour en 2017.
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UN PREMIER PRIX POUR LE LIFE ELIA

Le Life ELIA vient de remporter le premier prix d'un concours 
européen dans la catégorie « Meilleures pratiques pour la protec-
tion de l'environnement ». Entamé en 2011, ce projet innovant 
vise à garantir la sécurité de l’approvisionnement électrique en 
favorisant la restauration d’un réseau écologique. Le prix octroyé 
souligne l’implication des pouvoirs publics et des gestionnaires 
privés des infrastructures de transport d’électricité pour aménager 
plus de 300 ha sous les tracés de lignes à haute tension en Wallonie 
et en France.

   �EN SAVOIR PLUS : 
WWW.LIFE-ELIA.EU

RÉFORME DES AIDES À  
L’INTERNATIONALISATION

L'AWEX soutient les exportateurs wallons en les introduisant à l'in-
ternational et en les conduisant vers de nouveaux marchés. Afin de 
mieux répondre à leurs besoins et leurs attentes, l’agence a revu son 
dispositif d’incitants financiers. 
Depuis le 1er janvier, cette réforme a permis d’introduire de nou-
veaux avantages  :

➜  �une offre simplifiée permettant davantage de flexibilité et de 
lisibilité (gestion sur trois ans de cinq incitants financiers : 
consultance, communication, foires à l’étranger, voyages de 
prospection hors UE et bureau de représentation commer-
ciale hors UE) ;

➜  ��une procédure de remboursement simplifiée et une accéléra-
tion du paiement des subventions ;

➜  �une augmentation de l’aide aux starters de 50 % ;
➜ � �un accompagnement à l'international (experts, coaches) ren-

forcé et personnalisé.

    �EN SAVOIR PLUS : 
WWW.AWEX.BE

Située à Hamoir, Belourthe a vu le jour 
il y a 10 ans sur le site abandonné par 
Nestlé. Cette relance de l’outil déserté par 
le géant de l’agroalimentaire, on la doit 
à un homme : Vincent Crahay. Soutenu 
par une trentaine d’anciens travailleurs 
de Nestlé, il fait le pari osé de remettre 
en marche les lignes de production. Mais, 
tout est faire : concevoir de nouveaux 
produits et de nouvelles marques et 
trouver des clients. 

S’appuyant sur un ambitieux projet de 
R&D, il met au point une gamme de 
produits céréaliers infantiles à haute va-
leur ajoutée qui va trouver preneur à l’in-
ternational. 95 % de cette production est 

exportée dans plus de 70 pays.

CROISSANCE ET 
DIVERSIFICATION

En quelques années, les résultats enre-
gistrés par Belourthe sont spectaculaires. 
Son chiffre d’affaires s’élève à présent à 
25 millions € et 80 personnes y sont em-
ployées.

L’ entreprise s’est aussi engagée dans la 
voie de la diversification. Après avoir 
remis en activité l’ancienne ligne de sur-
gelés pour la production de crêpes salées, 
elle a racheté en 2015 la société Ruwet 
(Thimister), créatrice de la marque Ouf-

ti. Ayant rapatrié la fabrication des fruits 
surgelées enrobés de chocolat à Hamoir, 
elle entend élargir leur commercialisation 
aux Pays-Bas et à l’Allemagne.

À l’heure actuelle, des investissements 
importants sont consacrés au développe-
ment de laits pour bébés.  Et les efforts 
se concentrent également sur la prospec-
tion de nouveaux marchés en Afrique, au 
Moyen-Orient et en Asie.  

Un an et demi après le prestigieux titre 
d’ « Entreprise de l’année », Belourthe  
continue de prouver qu’une vie écono-
mique est possible après le départ d’une 
multinationale.

BELOURTHE : LA SUCCESS-STORY CONTINUE

En 2014, Belourthe recevait le trophée d’Entreprise de l’année. 
Loin de se reposer sur ses lauriers, la société  spécialisée dans 
les céréales pour bébés a poursuivi son développement en 
2015 et entame 2016 avec de nombreux projets.
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MONS : CRÉATION  
D’UNE MAISON DU DESIGN
Dans la foulée de Mons 2015, Maison du Design aborde un nouveau cap. En installant ses 

nouveaux quartiers dans l’ancien Mess des officiers, fraîchement rénové par la Ville de Mons, 

elle étend ses missions au service de l’innovation et de la créativité.

M
aison du Design est le pôle de-
sign de l’asbl PROGRESS qui, 
depuis 1996, soutient des projets 

créateurs de valeurs sociétales et écono-
miques. Grâce à l’Europe et à la Wal-
lonie, elle s’installe dans un quartier en 
plein essor pour encore mieux accompa-
gner les créateurs et les entreprises sou-
haitant intégrer le design dans leurs ac-
tivités.

UN INCUBATEUR DESIGN

Que ce soit dans le textile, la création 
d’objets industriels ou du quotidien, le 
design est partout. Reposant sur la dif-
férentiation et la créativité,  c’est un outil 
privilégié pour les entrepreneurs wallons. 
Pour protéger les premiers pas des nou-
velles entreprises du secteur, Maison du 
Design agit comme incubateur en leur 
apportant un soutien à la création ou au 
développement si elles existent déjà. Elle 
leur offre aussi les moyens de se former et 
de s’informer, de structurer leurs projets, 
de développer leur réseau ou de s’exporter. 

PARTAGER POUR 
MIEUX CRÉER

Progress vise les entreprises mais aussi les 
artisans, les étudiants et les commerçants. 
Pour les aider à maximiser les chances de 

succès dans leurs projets, elle leur propose 
une série de dispositifs novateurs comme 
un espace de coworking, ouvert à tous 
ceux qui veulent travailler et échanger 
leurs idées ou Avomarc, coopérative d’ac-
tivités permettant aux futurs entrepre-
neurs de tester la faisabilité de leur projet 
en grandeur nature.

En proposant de nombreux services ain-
si qu’un accompagnement personnalisé, 
Maison du Design épaule tous les desi-

• �Magicowl Prod, spécialisée dans la production audiovisuelle (www.magicowl.be ) ;

• John Box, spécialiste en marketing et communication (www.johnbox.be) ; 

• �Diplo Studio, qui propose du design graphique, du web design et dudesign 
numérique (www.diplo-studio.com); 

• Jelly Cube (www.jellycube.be) dont le secteur est la communication visuelle ; 

• �Wistitee (www.wistitee.com) orienté vers le design textile, l’impression de tee-shirts 
plus précisément ; 

• �Hovertone (www.hovertoneblog.wordpress.com) qui innove en matière de design 
sonore  ;

• �Virginie Delattre  qui développe des activités en lien avec la photographie. 

À terme, plus d’une dizaine de créateurs dans le design de l’objet, de la mode ou 
du mobilier, pourront être hébergés dans ses ateliers fraîchement inaugurés.

gners, diplômés ou autodidactes, désirant 
créer leur entreprise ou développer un 
projet particulier dans tous les secteurs 
du design 

ACTUELLEMENT, MAISON DU DESIGN ACCUEILLE :

 �VÉRONIQUE BINET

Maison du Design
Rue des Sœurs Noires, 4 - 7000 Mons
www.maisondudesign.be - 065 23 51 00

© Maison du design
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UNE SÉLECTION  
DE PUBLICATIONS 

ÉDITÉES PAR LES INSTITUTIONS 
RÉGIONALES WALLONNES    
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Le Service public de Wallonie est composé de femmes et 
d’hommes qui, au service de tous, exercent une incroyable 
diversité de missions, souvent méconnues, parfois même 
totalement insolites. Ce livre leur donne la parole. Plus 
de cent métiers y sont présentés et illustrés, offrant du 
SPW une image aux contours précisés et plus en phase 
avec la réalité.   

Ce beau livre illustré offre au lecteur un large éventail de 
personnages de Wallonie dont le portrait a été sculpté 
dans la pierre, le marbre, le métal, le bois ou le plâtre. Les 
œuvres répertoriées sont conservées dans l’espace public 
ou, tout au moins, accessibles au public en Wallonie, à 
Bruxelles, en Flandre et même à l’étranger. Figures de 
Wallonie, par l’ampleur de la tâche accomplie, constitue 
un premier ouvrage de référence sur un sujet encore peu 
exploré. 

DU TRADITIONNEL À L’INSOLITE  
LES MÉTIERS DU SERVICE PUBLIC  

DE WALLONIE

SPW/ÉDITIONS – SG  

210 pages 
Gratuit

Pour commander :  
disponible en téléchargement  

gratuit sur le site www.wallonie.be

FIGURES DE WALLONIE PREMIERS 
JALONS D’ANALYSE ET D’INVENTAIRE 

DE PORTRAITS SCULPTÉS

ÉDITÉ PAR L’INSTITUT DU PATRIMOINE 
WALLON (IPW)

COLLECTION : LE PATRIMOINE DE 
WALLONIE - 12

	 512 pages et 1700 clichés

Prix : 45 € + frais de port

Pour commander :  
081 23 07 03 ou 081 65 41 54  

publication@idpw.be

Le catalogue des publications de l’Institut du Patrimoine wallon 
est disponible gratuitement sur simple demande – 081 230 703 
ou 081 654 154 – publication@idpw.be

Isoler son toit est souvent la première étape pour amé-
liorer la performance énergétique d’un bâtiment. Ce 
guide vous offre les clés pour comprendre les principes 
de base d’une isolation de toiture efficace. Il vous aide à 
vous poser les bonnes questions (choix des techniques, 
matériaux, bonne mise en œuvre…) et met en évidence 
les précautions à prendre pour réaliser les travaux dans 
les règles de l’art.  

ISOLATION TOITURE - GUIDE PRATIQUE 
VOTRE CHANTIER ÉTAPE PAR ÉTAPE  

SPW/EDITIONS – DGO4  

30 pages 
Gratuit

Pour commander :  
Tél Vert 1718  - disponible en 
téléchargement  gratuit sur  
http://energie.wallonie.be
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Rejoignez-nous  
également sur  
Facebook.com/lawallonie 

TENTEZ VOTRE CHANCE !

CONCOURS
VIVRE LA WALLONIE

FÉLICITATIONS AUX 

GAGNANTS DU NUMÉRO 30 ! 

Les  bonnes réponses étaient : question 

1 : C – question 2 : A - question 3 : A – 

Question subsidiaire : 7352. 

1er PRIX : Francine Motquin de 

Leval-Trahegnies

2e ET 4e PRIX : Lie Bossart de Cherain, 

André Steeman de Estinnes-au Mont 

et Marie Hermans de Awirs.

5e AU 10e : Sylvie Anne Wattier de 

Quaregnon, Jean-Marc Baps de 

Vottem, Claudia De Sanctis de Char-

leroi, Sophie Georis de Sprimont, 

Christine Serville de Braine l’Alleud, 

Xavier Lespagne de La Louvière.

COMMENT PARTICIPER ?
Répondez aux 3 questions suivantes ainsi 
qu’à la question subsidiaire avant le 15 avril  
2016.
Communiquez vos réponses ainsi que vos 
coordonnées :

via internet sur wallonie.be 
rubrique « concours »

ou par carte postale  
UNIQUEMENT à  
« Vivre la Wallonie »  
2 Place Joséphine Charlotte 
- 5100 Jambes 

1 x 4 places pours le spectacle de Gui 
Home au Centre culturel de Dinant 
le 4 mai 2016

Un chèque-cadeau de 300 € pour un séjour à la ferme

&3
e 4

e

PRIX

1 package pour le Préhistomuseum 
(4 entrées, 4 lunchs «Cro-magnon» 
et un livre «Mythique préhistoire)

2
e

PRIX
QUESTION 1

Combien la Wallonie compte-t-elle 
d’entreprises de travail adapté (ETA) ?
A. 11

B. 27

C. 53

QUESTION 2

Que signifie l ’acronyme AViQ ? 
A. Agence pour une Vie de Qualité

B. �Agence pour la valeur de la vie et 
la qualité

C. Association de Vie qualitative 

QUESTION 3

Que vendait Guillaume Wattecamps 
au pied de la tour Eiffel ?  
A. Des crêpes

B. �Des frites 

C. Des cuberdons

QUESTION SUBSIDIAIRE 

Combien de participations  
enregistrerons-nous jusqu’au 15 avril 
2016 à 23h59 ?

1er

PRIX
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VIVRE LA WALLONIE (VLW) : Bonjour Guil-
laume,  la notoriété ça vous fait quel effet ? 
Qu’est ce qui vous surprend le plus ?

GUI HOME (GH) : Hou là !  Bonjour, notoriété ! 
Et bien si l ’on parle de l ’engouement qu’il y a 
eu autour de mes vidéos puis de mes spectacles, 
ça fait évidemment très plaisir, car cela veut 
dire que mon travail plaît.  Du coup, il y a 
une attente qui doit être comblée par encore 
plus de travail ; c’est l ’essentiel de la réussite.  
Et ce qui me surprend le plus, c’est l ’interac-
tion qui a pu se créer sur Facebook autour de 
mes 1ères créations.  C’est un public familial 
qui vient me voir : le fait de réunir toute une 
famille autour d’un écran d’ordinateur ou à 
un spectacle, c’est un beau cadeau pour moi.

VLW : Le format court de vos vidéos, c’est 
pour vous une porte d’entrée dans le monde 
des artistes ?

GH : Ça dépend de l ’artiste et de ce qu’il fait. 
Le format court devient néanmoins une 
vitrine impressionnante. Toutefois, ça per-
met d’être un élément d’accroche. Le défi, 
pour moi, est de passer de vidéos d’une minute 
trente à un spectacle d’une heure trente.

VLW : Originaire de Namur, comment per-
cevez-vous les habitants de votre région ?

GH : Je suis très fier de ma ville et elle m’a 
beaucoup manqué lorsque je vivais à Paris. 

VLW : Pouvez-vous nous citer trois lieux 
représentatifs pour vous à Namur ?

GH : Le théâtre : il est très beau et me fascine 
depuis que je suis petit. Y jouer est un grand 
rêve que j’ai hâte de réaliser le 19 mars.  Je 
crois que l ’un de mes plus beaux souvenirs sera 
de jouer au Théâtre de Namur.

La place du Marché aux légumes : le QG des 
Namurois où l ’on boit un verre… ou 2 ou 3 
ou 4. On y fête tout ce que l ’on réussit, mais 
aussi ce que l ’on rate….

Le bord de Meuse, le confluent : on y croise des 
sportifs ou plus simplement on prend un verre 
à la capitainerie ; on s’y sent super bien.

VLW : Et la Wallonie ?  Comment la voyez-
vous ?

GH : Je la perçois d’une façon assez « scolaire 
» et je suis très content que mon spectacle me 
fasse découvrir des coins que je connaissais 
moins ; j’y reçois un accueil chaleureux. J’ai 
hâte d’aller jouer dans les autres endroits.

VLW : Sur quelles bases choisissez-vous vos 
sujets ?

GH : Quand je suis revenu de Paris, la 1ère 
question que je me suis posée, c’était : refaire 
des études ou travailler ? Et ce « retour » aux 
études était rude… 

Le fait de pouvoir en rire en vidéo m’a ramené 
à mon coté clown, quand j’étais plus jeune. Les 
1ers  sujets sont nés de là : le triangle interac-
tif prof-élève-parents. La connexion des trois 
constitue la base drôle de mes vidéos ;  « Gui 
Home vous détend » a besoin de ce trio pour 
créer.  J’ai également  besoin de l ’info et des 
conseils  des profs et des parents ou encore  des 
rencontres de la vie et du savoir, des infos… 
pour aller au bout de mes sketches. C’est 
quelque chose qui n’est pas évident quand on 
est jeune. 

VLW : Suivi par 450.000 fans sur FB, vu 
par des millions de gens sur Youtube, ça vous 
inspire quoi ?

GH : Les personnes qui me suivent, sont des 
gens qui ont aimé un contenu nouveau en 
Belgique et/ou en Wallonie et qui parle à 
toutes les générations.  Les retours de mes 
spectacles sont pareils : j’entends des gens se 
retrouver dans les sketches ou les vidéos. Ça 
me plaît.

VLW : Le cinéma ? Des projets ? Par exemple 
Kev Adams progresse maintenant vers le 
cinéma,  c’est une trajectoire qui vous plairait ?

GH : je ne suis pas fan des trajectoires à suivre, 
sinon on risque d’être déçu. J’ai essayé de créer 
mon propre style ;  même si je sais que les 
comparaisons sont inévitables pour avoir des 
repères.   Au départ mes vidéos me détendaient 
mais voir la carrière des autres est un élément 
moteur dans le sens où ça plait aux gens.  Un  
jour, j’aurai peut-être un nouveau défi  : 
par exemple, enlever ma casquette et faire 
autre chose. Ce sera ma trajectoire person-
nelle.  Je suis motivé par les trajectoires de 
Poelvoorde ou Damiens ou encore d’autres 
humoristes  mais en gardant les pieds sur 
terre.  J’essaie en tout cas de rester cohérent. 

VLW : Si un jour ça devait s’arrêter ? 

GH : Je reprendrais peut être un projet dans 
l ’Horeca ; je sais très bien faire et vendre des 
crêpes. En tout cas, rebondir est essentiel :  
le travail est essentiel à la réussite.

VLW : Quelle est votre devise ?

GH : Pour vivre heureux, vivons !

 PROPOS RECUEILLIS PAR VALÉRIE DEGIVES 

GUI HOME :  
DU TALENT À REVENDRE
Vivre la Wallonie est allé à la rencontre d’un tout jeune humoriste 

qui commence à faire son « trou ». Maturité, rigueur et bonne 

humeur sont les maîtres-mots de cette sympathique  

rencontre au Théâtre de Namur.
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Découvrez 
l’interview de 
GUI-HOME  sur 

www.wallonie.be
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Gui Home, de son vrai nom Guillaume Wattecamps, est né à Namur le 20 janvier 1992. 

Tout petit, Guillaume est déjà « différent » : par exemple, il ne s’habille que chez Mar-
vel, Disney...  Non  pas pour se déguiser, mais parce qu’il ne comprend pas pourquoi 
il faudrait s’habiller « sérieusement ».

Guillaume traverse les six premières années de sa vie habillé au quotidien comme 
ne le sont ses petits camarades qu’une seule fois par an à l’occasion de leur 
goûter d’anniversaire, c’est-à-dire déguisé en Peter Pan, en Zorro… La vie et ses 
contraintes le rattrapent et il doit attendre d’aller voir un one-man show d’humour 
avec ses parents pour comprendre qu’il pourra continuer à s’habiller comme il veut : 
s’il devient un jour lui même comédien comique !

De 8 à 16 ans, le jeune homme poursuit son rêve en faisant du théâtre. Puis, à l’ap-
proche de ses 18 ans, il s’entraîne à faire rire dans les joutes d’impro de la FBIA (Fédé-
ration Belge d’impro amateur).

Diplôme d’humanités en poche, Guillaume part à Paris pour y apprendre le métier 
qui l’attend depuis le soir de ses huit ans : comédien comique.  Il y sera finalement le 
meilleur vendeur-comique  de crêpes au pied de la Tour Eifel.
Contraint de revenir en Belgique, il ne lâche cependant pas son rêve. Engagé dans 
un cursus de trois ans dans une école de communication bruxelloise, Guillaume 
décide alors “en attendant” de tenter, chez lui, ce qu’il entreprendra  plus tard sous 
les projecteurs : faire rire ! Une webcam, un vieil iMac et le décor authentique de sa 
chambre d’étudiant feront l’affaire.

En quelques mois, GuiHome devient un véritable phénomène et cela, sans avoir 
jamais quitté sa chambre. Sa page Facebook “Gui-Home vous détend” fédère à ce 
jour plus de 450.000 fans, chiffre très rarement atteint pour une page en Belgique 
francophone. Certaines vidéos dépassent régulièrement le million de vues.

En juin 2015, diplôme en poche, GuiHome entreprend l’écriture de son premier spec-
tacle qu’il crée le 2 novembre 2015, au Théâtre Mercelis, à Bruxelles, devant une 
salle comble et… hilare. C’est la première fois de sa vie qu’il monte seul sur scène. Le 
public est aux anges et les spectateurs, toutes générations confondues, ressortent 
conquis et heureux d’avoir été « les premiers ». 

Après une vingtaine de représentations de « mise en jambe » (toutes données à gui-
chets fermés à Bruxelles, Charleroi et Liège), GuiHome s’installe au Théâtre Molière 
(16 représentations sold-out) pour passer les fêtes, avant une grande tournée belge 
annoncée pour le printemps et l’automne 2016.

Ce n’est pas que l’aventure continue, en réalité, elle ne fait que commencer...

Mouscron -  9 mars 
Louvain la Neuve - 18 mars 
Namur - 1er, 2 et 3 avril
Spa - 20 mars 
Gilly - 22 mars 
Tournai - 25 mars 
Chimay -  26 mars 
Bastogne - 28 mars
Braine le Comte - 9 avril 
Mons - 12 avril 

Couvin - 30 avril
Verviers - 1er mai 
Dinant - 4 mai 
Huy - 18 mai	
Nivelles - 19 mai 
Ath - 25 mai 
Seraing - 26 mai 
Welkenraedt - 27 mai 

A G E N D A
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www.guihome.be
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BRIGITTE MALOU :  
LA CROISSANCE RETROUVÉE AUX 
GROTTES DE HAN
Certes, Brigitte Malou n’a pas remporté le titre de manager de l’année pour lequel le magazine 

Trends Tendance l’avait nominée aux côtés d’autres patron(ne)s du pays. Cependant, le bilan 

remarquable enregistré en 2015 par l’administratrice déléguée du Domaine des Grottes de Han 

mérite qu’on s’y attarde quelques instants. 
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A
vec un parcours professionnel pré-
alablement orienté vers le secteur 
industriel, rien ne prédestinait 

cette spécialiste du droit des sociétés à 
prendre les commandes d’un site touris-
tique. C’est son histoire familiale qui l’y a 
conduite. Brigitte Malou est en effet une 
lointaine descendante du baron Edouard 
de Spandl, qui acheta le domaine fin du 
19e siècle. À ce titre, elle siégeait au conseil 
d’administration depuis 2000. Lorsqu’au 
tournant des années 2010, le domaine 
s’est cherché un nouveau gestionnaire, c’est 
naturellement vers elle que les regards se 
sont tournés.

Les Grottes de Han, tout le monde 
connaît pour les avoir visitées au moins 

EN SAVOIR PLUS 
www.grotte-de-han.be

En décembre dernier, l’équipe du relais  
4 x 400 m masculin a remporté le Trophée 
national du Mérite sportif 2015, la plus 
haute récompense sportive en Belgique.

Bien entendu, tout l’honneur en revient au 
clan Borlée qui, depuis 2008, a porté haut 

les couleurs de l’athlétisme belge dans les 
compétitions européennes et mondiales. 
Mais, trois athlètes wallons ont également 
contribué aux exploits du relais belge en 
2015.

En mars, le choix du coach pour accom-
pagner les trois frères Borlée s’est porté sur 
le Virtonnais Julien Watrin. Ensemble, ils 
ont réalisé une superbe performance en 
remportant le championnat d’Europe en 
salle à Prague et en améliorant au passage 
le record d’Europe de la discipline. 

Deux mois plus tard lors des Relais mon-
diaux se disputant aux Bahamas, Julien 
Watrin, blessé, a dû céder sa place à Antoine 
Gillet, lui aussi originaire de la province 
de Luxembourg (Bertrix). Les Belgian 
Tornados ont alors décroché la 3e place 
et enregistré un nouveau record national.

JULIEN WATRIN, ANTOINE GILLET  
ET ROBIN VANDERBEMDEN :  
LES AUTRES « BELGIAN TORNADOS » 

 VALÉRIE PUTZEYS

une fois lors d’une excursion scolaire. Mais 
voilà. Au fil du temps, ce patrimoine natu-
rel majeur de Wallonie a subi une longue 
érosion de sa fréquentation. Face à ce 
constat que d’aucuns pensaient inexorable, 
Brigitte Malou a réussi à convaincre les 
administrateurs de mener une série d’in-
vestissements. Parmi ceux-ci, la création 
d’un sentier pédestre dans le parc anima-
lier qui offre une vue panoramique sur la 
vallée, l’ouverture de la salle des Draperies 
et l’installation progressive d’un éclairage 
LED dans les grottes. 

Ces efforts portent à présent leurs fruits 
puisque 500 000 personnes ont visité le 
domaine en 2015 soit une augmentation 
28,5 % en 4 ans ! Et d’autres projets sont à 

l’ordre du jour dont l’ouverture de la grotte 
du Père Noël qui proposera un parcours 
spéléo de 2 km. Un vent de renouveau 
souffle désormais sur la plus vieille entre-
prise touristique du pays !

Durant l’été, aux championnats du monde 
d’athlétisme à Pékin, c’est le sprinter lié-
geois Robin Vanderbemden qui a rem-
placé, à la dernière minute, Dylan Borlée. 
Avec Jonahtan, Kévin et Antoine, il a 
atteint la 5e place. 

Actuellement, nos relayeurs focalisent l’es-
sentiel de leur préparation sur les JO de 
Rio. Un team à suivre…

EN SAVOIR PLUS 
http://teambelgium.be 

www.facebook.com/belgiantornados

 VALÉRIE PUTZEYS

© Crelan

De gauche à droite : Antoine, Dylan, Kévin,  
Jonathan, Robin et Julien.
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Ramioul est un hameau situé sur la commune de Flé-

malle. Autrefois, on s’y rendait pour visiter une grotte 

préhistorique. Aujourd’hui, on y vient par centaines pour 

visiter le tout nouveau Préhistomuseum.

L’idée maîtresse, c’est la restauration du vallon de Ramioul en re-
créant la topographie de l’époque néandertalienne (il y a 70 000 ans), 
dans le but de retracer le chemin que prenaient les hommes pour se 
déplacer de la Meuse vers la grotte de Ramioul.

PLUS GRAND MUSÉE DE LA PRÉHISTOIRE EN EUROPE

Le Préhistomuséum vient d’ouvrir ses portes. Dans ce musée de 
catégorie A, tout a été pensé et imaginé pour que le visiteur vive une 
expérience unique, en le faisant voyager autour du patrimoine, de 
la science et de la nature. 

FAIRE SON PROGRAMME À LA CARTE

Le visiteur pourra aborder sa visite comme il le désire, sans aucune 
contrainte. Ce nouveau concept a nécessité d’importants travaux : 
agrandissement et modernisation des bâtiments, accessibilité réétu-
diée avec parkings et dépose-minute pour les cars, nouvelles balades 
en forêt avec aménagements axés sur la biodiversité (prairie fleu-
rie, mares, vergers avec arbres fruitiers…) ou encore la construction 
d’une salle de 600 m² pour accueillir des expositions temporaires 
d’envergure internationale en lien avec l’archéologie, l’ethnologie et 
la préhistoire. 

UNE NOUVELLE NOTION DE MUSÉE 

Le visiteur sera le moteur de sa découverte. Il décidera de son degré 
d’implication et de résonnance pendant sa visite.  Et les expériences 
à vivre sont nombreuses : tir à l’arc et au propulseur, taille du silex, 
un archéo-restaurant sur base du circuit court, une table d’hôte de 
80 places avec rôtisserie et barbecue géant de 30 m, un labyrinthe 
végétal, 2,5 km de balade à pieds nus, la reconstruction « grandeur 
nature » de deux maisons néolithiques ou encore une visite de la 
grotte dans le noir, tout un programme ! 

INNOVATION : UN TARIF À LA FICELLE ! 

Enfin, dernière trouvaille pour le moins originale : le touriste paiera 
en fonction du temps réellement passé sur le site, ce qui n’existe 
nulle part ailleurs en Europe.

EN BREF

Début décembre, le Mundaneum de Mons s’est 
vu décerner le Label du Patrimoine européen 
visant à mettre en valeur des sites qui ont joué 
un rôle important dans l’histoire et le développe-
ment de l’UE. Le centre d’archives et de docu-
mentation situé au coeur de Mons est le premier 
site belge à être sélectionné pour obtenir ce 
label. Il rejoint des sites prestigieux comme l’ab-
baye de Cluny ou le Palais de la Paix à La Haye.

C’est le 5 mai prochain que le nouveau musée 
La Boverie ouvrira ses portes à Liège dans le 
parc du même nom. L’exposition inaugurale, inti-
tulée « En plein air », est préparée par le Louvre 
avec les équipes de Liège. Elle présentera une 
centaine d’œuvres datant de la fin du XVIIe siècle 
au premier tiers du XXe siècle et  issues des col-
lections de Liège, du Louvre ainsi que d’autres 
musées européens et américains. 

A découvrir aussi en région liégeoise durant 
le week-end de l’ascension, cinq spectacles 
urbains gratuits réunis sous la bannière « Méta-
morphoses ». Prenant la forme d’un opéra 
fluvial, d’un festival sound systems ou encore  
d’un jeu vidéo géant, ces événements des-
tinés au grand public prendront place à Ans, 
Chaudfontaine, Seraing, Visé et Liège (voir 
dates dans la rubrique agenda).

LE PRÉHISTOMUSEUM 
DE RAMIOUL, C’EST : 
30 HA - 60 EMPLOIS POTENTIELS 
80 000 VISITEURS/AN ESPÉRÉS

 �MICHAEL MODOLO

WWW.PREHISTO.MUSEUM
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VALLÉES DES SAVEURS
Le « P’tit coin de Wallonie » vous invite cette fois dans une région à cheval sur le Condroz et la 

Famenne. Succession de hameaux à l’image du morcellement seigneurial du haut moyen-âge, 

les communes de Ciney, Gesves, Hamois, Havelange, Ohey et Somme-Leuze représentent une 

destination touristique de choix  dans un bel écrin de verdure.P
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MAISON DU TOURISME 
CONDROZ-FAMENNE

Rue de l’Église, 4 - 5377 Heure 
www.valleesdessaveurs.be 

Tél. : 086 40 19 22

Ossogne dans la commune 
de Havelange

�• �Domaine provincial de Chevetogne 
(www.domainedechevetogne.be )

�• �Le musée « Monopoli » (Flostoy)  
qui recèle une collection incroyable 
d’automates et d’instruments  
de musique, tous en état de marche  
www.musee-monopoli.be

�• �La « Spirale », le centre des métiers 
d’art (Natoye) - www.laspirale.be

�• �Les Grottes de Goyet  
(www.grottesgoyet.be ) et de  
Han-sur-Lesse  
(www.grotte-de-han.be )

À NE PAS RATER

 �« Collégial »  est le fromage 
emblématique de la région 

 �Chardeneux et Mozet  
font partie des « Plus beaux 
villages de Wallonie ».

 �Plusieurs événements 
annuels sont organisés :  
fête du fromage, beau vélo 
de saveurs, baladez-vous… 

 �12 « boutiques de terroir » 
offrent la possibilité de 
déguster des produits locaux

SAVIEZ-VOUS QUE :

La région est surnommée « les Vallées des 
saveurs » car les produits de l’agriculture, 
qui y occupent une place importante, sont 
typiques du terroir local. On y vient pour 
cultiver l’art de vivre au naturel, entre 
grands espaces ouverts mais vallonnés, 
petites forêts, châteaux, chapelles doma-
niales, églises romanes et villages accueil-
lants. 

« SLOW TOURISM » / 
TOURISME LENT

L’hébergement rural, très développé, 
permet aux visiteurs de séjourner trois ou 
quatre jours, avec comme objectif … de ne 
rien faire ! C’est le plaisir de se retrouver 
en pleine nature pour se promener.  
Le réseau de promenades est d’ailleurs fort 
développé (voir page suivante) en prenant le  
RAVel comme épine dorsale grâce à 
une carte et huit fiches thématiques qui 
permettent de suivre des itinéraires bis au 
départ du RAVel. 

DESTINATION «FAMILLES »

Pourtant, selon l’adage « on ne vient pas 
dans une région pour ce qui est à voir mais 
surtout pour ce qui est à faire », la mai-
son du tourisme Condroz-Famenne a axé,  
depuis 2005, sa communication sur l’iden-
tification de la région comme une destina-
tion « familles ». Un produit spécifique a 
été créé dans cette optique. 

MES AVENTURES 
D’ENCHANTEUR 

« Mes aventures d’enchanteur » est un 
jeu-balade imaginé sur le socle d’une en-
quête, d’une chasse au trésor et d’un jeu 
de piste pour découvrir le territoire de 
manière ludique. Basé sur l’observation,  
il se déroule en trois phases. 

La présentation du jeu se trouve sur le site 
www.mesaventures.be. Il faut ensuite se 
procurer un sac de jeu (entre 8 et 12 € au-
près d’un ambassadeur local) pour pouvoir 
résoudre des énigmes et arriver à trouver 
un code (une formule magique). Parents 
et grands-parents sont invités à participer. 
De retour à la maison, il suffit de rentrer 
le code sur une page secrète du site, ce 
qui donne accès à la marche à suivre pour  
effectuer une expérience scientifique. 

Il s’agit bien là d’une idée très originale 
pour découvrir un des nombreux paysages 
si particuliers que recèle la Wallonie. 

Bonne visite !

Champs du bois- 
Vue panoramique sur la Famenne
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CYCLISTES BIENVENUS !

Au départ de Ciney, le RAVel 126 em-
prunte l’ancienne ligne de chemin de fer 
qui, jadis, reliait Ciney à Statte. Au cœur 
d’une nature préservée, ce tronçon de  
40 km va jusque Régissa, près de Huy, en 
proposant plus de 18 km de calme absolu 
dans les Vallées des Saveurs (communes 
de Ciney, Hamois et Havelange). 

Entre Ciney et Havelange, à hauteur des 
anciennes gares, sept « panneaux-bancs » 
vous feront découvrir l’histoire du train et 
son influence sur cette vallée. Les cyclistes 
pourront prendre un repos bien mérité 
dans les établissements labellisés « Bien-
venue vélo », situés à moins de 5 km des 
RAVeL et qui offrent une série de services 
précieux comme un local vélo couvert et 
sécurisé ou une trousse de premiers soins.  

Liste des partenaires « Bienvenue Vélo » et 
pochette vélo avec le tracé du RAVeL, des 
itinéraires bis et des six boucles thématiques 
disponibles sur demande à l ’adresse : info@
valleesdessaveurs.be ou téléchargeables sur le 
site de la Maison du Tourisme.

DÉCOUVRIR LE LAND’ART 
AU CŒUR DU CONDROZ

Depuis 2001, la Fête de mai accueille, 
dans la commune de Gesves, des artistes 
du monde entier pour construire des 
œuvres en pleine nature. Plus d’une cen-

Douceur et quiétude caractérisent les balades condruziennes. Aux portes des Ardennes, la région 

offre aux randonneurs ses paysages vallonnés et ouverts, ses vastes étendues agricoles et ses 

jolis villages. En ce début de printemps, votre magazine vous invite à vous y ressourcer le temps 

d’une promenade à pied ou à vélo.

AU CŒUR DU CONDROZ
Randonnées 
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Des cartes reprenant les 
promenades pédestres 

mais aussi les randos à vélo et  
à cheval en Condroz sont en  

vente à la Maison du Tourisme 
Condroz-Famenne : 

www.valleesdessaveurs.be. 
Deux itinéraires de grandes

 randonnées (le GR 575/576 et le 
 GR 577) traversent le Condroz : 

www.grsentiers.org

Ossogne dans la commune 
de Havelange

taine de créations originales, pour la plu-
part en matériaux naturels, ont déjà vu le 
jour. La moitié de celles-ci sont librement 
accessibles au détour d’une quinzaine de 
promenades de 4 à 11 km, à faire tout au 
long de l’année.

Découverte des randonnées sur : 
www.lafetedemai.org

UNE BALADE HISTORIQUE 
DANS LE VILLAGE MARTYR 
DE SOMME-LEUZE

Le 20 août 2014, 22 maisons furent in-
cendiées à Somme-Leuze par l’armée al-
lemande. Au départ de la salle Joseph Bu-
rette, une balade commémorative propose 
de découvrir 15 de ces maisons signalées 
par la présence d’un petit panneau apposé 
devant les propriétés. 

Parcours détaillé sur un dépliant gratuite-
ment disponible au Syndicat d’initiative de 
Somme-Leuze, tél : 086 32 25 67.

BALADE À MOZET

Un parcours d’interprétation propose 
aux promeneurs une signalétique facili-
tant la découverte de l’un des plus beaux 
villages de Wallonie. Un circuit audio- 
guidé en trois langues permet d’enrichir 
la visite grâce aux liens téléchargeables 
via ordinateur ou smartphone sur le site :  
www.beauxvillages.be

Vue du village de Chardeneux dans la commune 
de Somme-Leuze, un des plus beaux villages de Wallonie

© MT Vallée des saveurs
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FROMAGES ET  
PRODUITS LAITIERS

FROMAGERIE DU SAMSON
Production de fromages au lait 
cru + vente d’autres fromages 
dans la crèmerie

 �Chaussée de Gramptinne, 37 
5340 Goyet
 ����081 58 36 66
 www.fromageriedusamson.com

FROMAGERIE DES 
TROIS LAITIÈRES
Fromages au lait de vache, de 
chèvre et de brebis, yaourts et glaces

 �Rue Bableuse, 1A - 5340 Gesves 
 ��0471 45 65 39

FERME DE FRANCESSE
Lait, beurre, yaourts et fromages

 ��Rue Francesse, 3 - 5340 Gesves
 ��083 67 72 38

FERME LOROY
Vente directe de lait et  
de produits laitiers

 ����Rue de Bounon , 3
     5340 Haltinne 

 ��081 58 86 68 

LE CHÈVRE-FEUILLE
Lait et produits laitiers

 ����Voie des Gérons, 258 
5351 Haillot
 www.chevre-feuille.be 
 ��0476 35 37 28

FERME  
HENRARD-SERVOTTE
Beurre, maquée, crème, fro-
mages, boulette de Huy  

 ����Rue du Pilori , 70 
    5353 Goesnes 

 ��085 41 16 30 

FERME DE HODOUMONT
Lait de ferme et yaourts

 �����Drève Charlotte-en-Bourg, 3 
5354  Jallet 
 ��085 61 13 63 
 www.fermebeauduin.blogspot.be

FERME DU SACRÉ CŒUR
Glaces, yaourts, lait, beurre, 
fraises + autres produits locaux

 �����Chaussée de Namur, 80 
5360 Natoye
 ��083 68 98 23

FERME OTTOUL
Beurre de ferme

 �Rue de Porcheresse, 5  
5361   Mohiville 
 ��083 61 14 17 

FERME DU CHÂTEAU
Crème, beurre et lait de ferme

 �Ossogne, 35  
5370   Havelange 
 ��083 63 31 73 

AUX DOUCEURS DE 
VER’LAIT
Glaces et sorbets

 ��Rue des Forges, 11 
5370 Verlée
 ��0479 30 05 15
 www.auxdouceursdeverlait.be

CHÈVRERIE DE LA BÉOLE
Fromages de chèvre

 ���Rue de la Béole, 5A 
5370 Flostoy
 ��0473 29 37 12

FROMAGERIE DU  
GROS-CHÊNE
Production d’une trentaine 
de fromages au lait cru bio de 
chèvre, de brebis

 ����Gros Chêne, 2  
5372 Méan 
 www.groschene.be 
 ��086 32 27 63

FERMIÈRE DE MÉAN
Production d’une vingtaine de 
fromages au lait cru de vache et 
au lait de chèvre

 ����Route de Durbuy, 14 
5374 Maffe 
 ��086 32 23 43

LE PRÉ EN BOULE 
Glaces, sorbets et gâteaux glacés 
au lait de ferme

 ����Rue Bierwa, 2  
5374 Maffe
 086 32 23 99
 www.lepreenboule.be

FERME DU BAIRY
Yaourts et fromages bio, lait cru, 
crème, confiture de lait

 �����Rue Nestor Bouillon, 29 
5377 Sinsin 
 ��0472 65 69 60
 www.lafermedubairy.be

FERME DE LA BOURGADE
Lait frais, beurre, crème, œufs 
+ plats du terroir à base des 
produits locaux 

 �����Moressée, 10  - 5377 Moressée
 ��086 21 13 60
 http://lafermedelabourgade.be

LE P’TIT MORESSÉE
Glaces et sorbets au lait de ferme

 �����Rue Moressée, 3 
5377 Heure
 086 32 33 87
 www.leptitmoressee.be

FROMAGERIE DE  
BARCENAL
Fromages frais au lait de vache 
et de brebis, maquées et yaourts

 �����Barcenal, 11 - 5590 Ciney
 083 75 14 68

FERME DE STÉE
Fromages fermiers, yaourts, lait, 
beurre, glaces, oeufs

 ������Rue de Stée, 61 - 5590 Braibant
 0498 43 95 44

FRUITS, LÉGUMES ET 
POMMES DE TERRE

LES COMPAGNONS DU 
SAMSON
Vente de paniers de légumes bio

 ������Rue de la Pichelotte, 9A 
5340 Gesves
 083 67 89 11
 www.lescompagnonsdusamson.be

FERME DE BLOSKIN
Vente directe de pommes de terre

 �������Rue de Bloskin, 2 
5340 Faulx-les-Tombes
 081 58 96 83

LES JARDINS DE VERTUMNE
Large gamme de courges, 
légumes divers

 �����Rue de Ciney, 47 
5350 Ohey
 ��082 71 31 14
 www.lesjardinsdevertumne.be

LES VERGERS D’OHEY
Pommes, poires, fraises,  
framboises

 ������Rue Monseigneur Lamy, 160 
5350 Ohey
 ��085 61 22 53

BIO VERT
Fruits et légumes

 �������Rue de Baya, 18 - 5353 Goesnes
 ��0476 22 83 94

SERGE TERWAGNE
Légumes oubliés bio + potages

 ��������Rue Saint-Pierre, 4 
5360 Hamois
 ��083 61 22 19

FRAISES D’OSSOGNE 
(FERME VRANCKEN)
Fraises, framboises, pommes  
de terre, légumes

 ��������Ossogne, 35 A 
5370 Havelange
 ��083 63 31 29
 www.fermevrancken.net

FERME LIZIN
Vente directe de pommes de 
terre de septembre à mai

 ���������Rue Chérombou, 2  
5374 Maffe
 ��086 32 25 55

FERME VANOVERSCHELDE
Vente directe de pommes de terre

 ����������Rue de Liège, 3 
5377 Somme-Leuze
 086 32 21 45

FERME VINCENT
Vente directe de pommes de 
terre de septembre à avril
Rue de Borlon, 2 - 5377 Sinsin
086 34 41 63

MYRTILLE BLEUET DE 
CHARDENEUX
Vente de myrtilles d’août à fin 
septembre

 ����������Rue d’Ocquier, 1 - 5377 Bonsin
 086 40 04 55

FERME MIRLIGUMES
Fruits, légumes

 �����������Rue de Liège, 42 
5377 Somme-Leuze
 www.mirligumes.be 
 0486 55 99 50

LE PRÉ GOURMAND
Légumes oubliés bio

 ������������Rue de la Louve 
5377 Heure-en-Famenne
 www.pregourmand.be
 0470 58 21 80
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Haute Lesse
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VIANDES, VOLAILLES  
ET GIBIER

Recette : GNOCCHIS DE CAROTTES,  
SAUCE À LA TOMME DU DOYARD
Ingrédients  
(pour 6 personnes) :

Préparation

  600 g de pommes de terre farineuses

  350 g de carottes

  1 poignée de cerfeuil

  �100 g de Tomme du Doyard (ou autre 

fromage de chèvre local à pâte  

pressée)

  2 œufs

  25 cl de lait

  25 cl de crème fraîche

  100 g de beurre de ferme

  250 g de farine Agribio

  1 cube de bouillon de légumes

  Maïzena

  Sel fin & poivre du moulin

  �Faites cuire les pommes de terre en chemise dans  
l’eau salée, séchez-les bien et pelez-les.

  �Dans une autre casserole, faites cuire à l’anglaise  
(dans de l’eau bouillante salée) les carottes éplu-
chées et coupées grossièrement, égouttez-les et 
séchez-les.

  �Écrasez les pommes de terre et les carottes cuites au presse-purée, assaisonnez et ajou-
tez la farine et les œufs.

  �Roulez la pâte obtenue sur le plan de travail fariné et réalisez un rouleau d’environ 2 cm.

  �Découpez des tronçons de 2 cm, roulez à la fourchette et cuisez à l’eau salée.  
Les gnocchis sont cuits lorsqu’ils remontent à la surface.

  �Égouttez avec une écumoire.

  �Entretemps, préparez la sauce: détaillez le fromage en fines lanières et hachez  
finement le cerfeuil (conservez-en quelques branches pour la décoration). 

  �Réalisez une béchamel: faites fondre  
le beurre, ajoutez la maïzena et mélangez. Ajoutez le lait, la crème et une partie du  
fromage et assaisonnez notamment avec le cube de bouillon.

  �Dans une autre casserole, faites réchauffer tout doucement les gnocchis avec un fond de 
sauce.

  �Ajoutez le cerfeuil haché et donnez un coup de mixer plongeant dans le reste  
de la sauce.

  �Répartissez les gnocchis dans des assiettes, nappez de sauce mousseuse, parsemez de 
lanières de Tomme du Doyard et de branches de cerfeuil.

Recette reproduite avec l ’aimable autorisation de Sophie Delfosse

ETIENNE DEVILLERS
Poulets bio « Coq des prés »

 �����������Rue de Filée, 43 
5353 Goesnes
 ��085 61 23 66

FERME DU BERGER
Poulets fermiers, pintades,  
dindes 

 ������������Chaussée de Marche, 8  
5363  Emptinne 
 ��083 61 24 03

POISSONS

PISCICULTURE MONTIGNET
Truites fario et arc-en-ciel

 �����������Montegnet, 2 
5370 Flostoy
 ��083 63 38 69

DIVERS

LES CONTES DE FÈVES
Chocolaterie mobile présente 
sur plusieurs marchés

 http://contesdefeves.be
 ��0495 57 94 55

SIGOJI
Chocolats et pralines au départ 
de fèves d’origine

 �����������Rue de Frisée , 6  
5364   Schaltin 
 www.sigoji.be 
 ��0486 14 55 10 

AGRIBIO 
Farines moulues sur pierre, 
pâtes, muesli, biscuits et galettes 
d’épeautre.

 �����������Buzin , 5  
5370   Verlée 
 ��083 63 41 70
 www.agribio.be

BISTROTS DE TERROIR

CHEZ BIBI
Chaussée de Gramptinne, 64
5340 Gesves

 ��081 57 09 03

LE TRAMINO
 �����������Chaussée de Liège, 55 - 5360 Hamois
 ��0496 33 72 90

AU P’TIT BEDON
 �����������Place Monseu, 18  
5590 Ciney
 ��083 21 23 06

MAISON FROMAGÈRE

LE BONHEUR EST 
DANS LE PRÉ

 �����������Rue Saint-Gilles - 5590 Ciney
 ��083 21 75 25

FERME DU CHAMPIA
Légumes, beurre, poulets, fro-
mages bio + magasin de terroir

 �������������Impasse Saint-Meurice, 1 
5590 Chevetogne
 0474 79 63 28

FERME DE HAPPE
Vente directe de pommes de 
terre

 �������������Happe, 1 - 5590 Chapois
 083 21 45 66

FERME DE LA DRÈVE
Poulets bio élevés sur parcours 
herbeux

 ������������Rue de Champion, 1A  
5363  Emptinne 
 ��083 61 17 34 

EDDY MONTEGNY
Poulets bio, œufs + viande 
d’agneau

 ������������Montegnet, 23  
5370 Flostoy 
 083 61 14 43

LE CHÊNE DES DAMES
Viande bio (limousin)

 �������������Chêne des Dames, 1 
5377  Hogne
 0495 26 33 66

CONDROZ GIBIER
Gibier belge sauvage d’origine 
contrôlée et volailles

 �������������Allée des Artisans, 17 
5590 Ciney
 083 21 83 18
 www.condrozgibier.be

DÉLICES FERMIERS
Viande et charcuterie de porc + 

magasin de produits locaux
 �������������Place de l’Eglise, 6 
5377 Nettine
 www.delicesfermiers.be
 083 68 80 83

Liste non exhaustive. D’autres producteurs et magasins de terroir sur www.valleesdessaveurs.be  et sur http://galvraicondroz.be  
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Une sélection de manifestations soutenues ou 

organisées par les institutions publiques wallonnes.AGENDA

  ENVIRONNEMENT ET NATURE

Du 8 au 10 avril 2016  
La Cité de la Bière 
3 jours dédiés à la bière au Musée de la vie Wallonne 
(Liège)

Infos :  www.lacitedelabiere.net

21 et 22 mai  2016 
Salon c’est bon c’est wallon 
Marché des produits du terroir wallon au Wex  
de Marche-en Famenne

Infos : www.cbon-cwallon.be

Du 4 au 12 juin 2016 
Semaine Bio en Wallonie

Infos : www.apaqw.be/Semaine-Bio

  AGRICULTURE/RURALITÉ/TERROIR
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  FOIRES ET SALONS

Salon SIEP  2016 
Service d’information sur les études et les professions
4 et 5 mars	 à Wavre 
11 et 12 mars	 à Charleroi expo 
17 au 19 mars 	 à Liège 
29 mai	 à Bruxelles

Infos : www.ideesvacances.be

12 au 14 mars  ainsi que du 18 au 20 mars 2016
Salon du Printemps – Maison, Jardin et Temps 
libre
On y trouvera tout ce qui touche à l’habitat : construction, rénovation, décoration ainsi 
que le volet jardin.
Enfin une nouvelle section temps libre viendra compléter le tableau afin de bien vivre 
dans sa maison et son jardin !

Infos : www.charleroiexpo.be  071 20 99 95  www.salonmaison.be

21 et 22 mai  2016 
RIVEO 
Visite nocturne des aquariums, visite de CoSMos, balade 
nature  : sur les traces du castor….activités d’expositions 
et d’animations…

Rue Haute, 4  - 6990 – Hotton 
Infos : www.riveo.be  084 41 35 71

Du 20 au 30 mars 2016 
Printemps sans pesticides (voir page 13)

Infos : www.printempssanspesticides.be

17 avril 2016 
Hortidécouvertes
Partout en Wallonie les horticulteurs et les pépiniéristes 
ouvrent leurs portes pour faire découvrir leur métier.

Infos : www.hortidecouvertes.be  081 62 73 10

Du 15 au 17 avril 2016 
2e  édition du Grand Nettoyage  
de Printemps
sur l’ensemble du territoire wallon (voir page 13)

Infos : http://moinsdedechets.wallonie.be

1e  mai 2016 
Aube des oiseaux
Nombreuses balades organisées à travers la Wallonie et 
Bruxelles.

Infos : www.natagora.be  081 39 07 20

Journées « Pêche en fête »
Nombreuses activités pour (re)découvrir la pêche

5 mai	 à Marcinelle ou Monceau/Sambre 
15 mai	 à Habay-la-Neuve 
16 mai	 à Tubize 
29 mai	 à Stavelot 

Infos : www.maisondelapeche.be

Wallonie Week-end Bienvenue

23 et 24 avril 2016 
Yvoir/Ellezelles/ 
Fauvillers-Martelange

21 et 22 mai 2016 
Ferrières/Houyet/Estaimpuis
Nouvelle saison pour les désormais traditionnels week-end de 
découvertes de nos communes, de leurs habitants et de leur sa-
voir-faire.

Infos : www.walloniebienvenue.be

Du 23 avril  au 1e  mai 2016 
Fête de la « récup »
Pendant une semaine,  les acteurs du réseau RES-
SOURCES, la fédération des entreprises d’économie so-
ciale qui reçoivent, récoltent, trient, réparent, recyclent et 
revendent des produits en fin de vie, vous invitent à poser 
un autre regard sur la récupération et la réutilisation.

Infos : www.res-sources.be
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 CULTURE-PATRIMOINE-SCIENCES

Jusqu’au 21 juin 2016 
Exposition « City by light »
Jour /Nuit. L’obscurité du soir a amené l’Homme à 
trouver des solutions pour s’adapter et continuer à tra-
vailler, s’amuser et vivre même quand le soleil se couche. 
La ville éclairée d’aujourd’hui et celle de 1850 n’ont pas le 
même visage. Dans la rue, de même que dans les maisons, 
les usines et les mines, la lumière a bénéficié de nom-
breuses évolutions techniques.

Infos : Maison de la Métallurgie et de l’Industrie de 
Liège : Boulevard Raymond Poincaré 17 - 4020  – 
Liège  www.mmil.be -  
www.expomobilite.be   
04 342 65 63

Du 18 au 21 mars 2016
Bois et Habitat
Namur Expo
Le bois dans ses diverses déclinaisons  : construction, 
rénovation, aménagements intérieurs et extérieurs, de-
sign…Thème 2015 : les extensions et les élévations

Infos : www.bois-habitat.be  081 32 19 22

Du 14 au 20 mars 2016
C’est le printemps... des Sciences
partout en Fédération Wallonie-Bruxelles
Un printemps des sciences placé sous le signe de l’ali-
mentation…
Plongez au cœur du savoir avec de nombreuses activités 
culturelles gratuites à destination des petits et des grands 
curieux !

Infos : www.printempsdessciences.be  
010 47 90 32

Du 26 au 28 mars 2016
Wallonie équestre event 
Salon du cheval

Infos : www.wallonie-equestre-event.be

Les 4 et 5 juin 2016
Journée églises ouvertes
Thème : sons et silences

Infos : www.eglisesouvertes.be

16 et 17 avril 2016
Salon PAPI’ON
Halles des Foires de Liège
Le Salon des 50 ans et plus. La diversité et la qualité de 
l’offre du salon prouvent aisément qu’à 50 ans et plus, la 
vie vaut la peine d’être vécue pleinement !

Infos : www.papion.be  04 254 97 97

 21 au 24  avril 2016
Salon autonomies
Namur expo. Salon qui a pour thème le handicap, la dé-
pendance et le vieillissement

Infos : www.autonomies.be

Du 6 au 20 mars 2016
Exposition :  Le Cabinet de  
Curiosités entre art & nature »
Consacrée aux patrimoines de la région, Chimay-Momi-
gnies, dans le sud du Hainaut. Elle se tiendra au Châ-
teau-ferme de Macon.

Infos : www.2016expomacon.be.

Du 7 au 13 mars 2016  
Festival du cinéma belge 
Centre Culturel Gabrielle Bernard Rue de la Fabrique  à 
5190 Moustier ( Jemeppe-sur-Sambre)

Infos :  www.cinemabelge.be  0479 64 70 87

Du 6 au 8 mai 2016  
Namur en mai 
Festival des arts forains et de rue à Namur

Du 18 au 20 mars 2016 
Bel’zik festival 
Festival rock à Herve avec  une chance pour beaucoup de 
groupes régionaux de se produire sur scène.

Infos : www.belzik.be - 087 33 68 33

Du 27 avril au 1er mai 2016 
Les Aralunaires 
Festival urbain d’Arlon. Musiques de tous les genres, 
pour tous les âges et tous les goûts.

Infos : www.aralunaires.be - 063 45 60 84

Du 29 avril au 1er mai 2016 
Les Anthinoises 
Festival de Wallonie des Musiques et Cultures celtiques

Infos : www.anthinoises.com

Du 29 avril au 1er mai 2016 
Inc’rock festival 
Festival rock  sur le site de la carrière  
d’Opprebais

www.Incrock.be

Du 5 au 8 mai 2016 
Metamorphoses-spectacles 
urbains gratuits

www.liegetogether.be

Du 8 au9 avril 2016 
Durbuy Rock festival  
25 groupes belges et internationaux.

Infos : www.durbuyrock.be

  FESTIVALS-SPECTACLES

Du 21 avril au 8 mai 2016 
Festival international du Rire  
de Rochefort
Le célèbre Festival du Rire, avec une pléiade d’humo-
ristes prêts à vous faire mourir de rire …

Infos : www.festival-du-rire.be –
Tel : 084 22 37 57 (de 11 à 16 h)
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 5 et 6 mars 2016  
Carnaval de Florenville 
Le plus « vieux » de la province du Luxembourg

Infos :  www.cinemabelge.be  0479 64 70 87

Du 18 au 20 mars 2016 
« Porets » de Tilff 
65è édition

Infos : www.carnavaldetilff.be

27 mars 2016 
Cavalcade de Herve
Le secret du «Maitrank maison» est jalousement gardé 
par les Arlonais, chacun ayant sa propre recette.

Infos : www.cavalcadedeherve.be  
 www.cavalrire.be 0497 86 87 51

22 mai 2016
Doudou de Mons

Infos : www.doudou.mons.be   065 40 51 59

21 et 22 mai 2016 
Fête du Maitrank-Arlon
Le secret du «Maitrank maison» est jalousement gardé 
par les Arlonais, chacun ayant sa propre recette.

Infos : www.confreriedumaitrank.be

  FOLKLORE

  MARCHES DE L’ENTRE SAMBRE ET MEUSE :

Encore de belles manifestations de traditions et de ferveur populaire 
prévues ce printemps

Par exemple :

ET BIEN D’AUTRES

1e  mai 2016 dès 9h30	 Saint-Fiacre à Tarcie 
15 mai 2016 	 Saint Roch à Thuin 
16 mai 2016, dès 3h45	 Sainte-Rolende à Gerpinnes 

www.amfesm.be (rubrique calendrier)  071 22 82 11

EXPOSITIONS DANS LES ESPACES WALLONIE 
MARS À JUIN 2015  
Des changements de dernière minute étant toujours possible, nous vous invitons, avant votre visite, à vérifier les informations ci-dessous en 

contactant le numéro vert 1718 ou en consultant le site. www.expositions-wallonie.be Celui-ci est régulièrement ac-

tualisé. Par ailleurs, des activités complémentaires peuvent être proposées dans certaines localités. Elles sont alors également annoncées 

sur le site internet.

Du 29 mars au 13 mai 2016 
Mon jouet… mon métier !  
Petite histoire du jouet scientifique et technique d’avant 
1970 
Pour tous publics
Ces jouets ont pu initier les enfants à certaines professions et, quelques 
fois, éveiller des vocations. Ils datent surtout de la première moitié du 
siècle passé. Certains renvoient à de prestigieuses marques (Meccano, 
Märklin).  Le visiteur découvrira également divers témoignages de la 
production locale : coffrets de construction Mécabois ou Deskator, bat-
teries de cuisine miniatures de la Ferronnerie bouillonnaise, dînettes 
des céramistes de Nimy ou de Baudour, ou encore trains liégeois Gils. 
Car c’est aussi à la décou-
verte  d’un secteur artisanal 
et manufacturier méconnu 
dans notre pays que cette 
exposition vous convie.     
Réalisée par le Centre 
d’histoire des sciences et 
des techniques de l’ULg, 
l’expo est illustrée par des 
jouets du Cercle des Amis 
du Jouet Ancien. 

CHARLEROI
Rue de France, 3 – 6000 CHARLEROI
Tél.  071 20 60 80 – ew.charleroi@spw.wallonie.be

LIÈGE

Place Saint-Michel 86 – 4000 LIEGE
Tél. 04 250 93 30 – ew.liege@spw.wallonie.be 

Jusqu’au 21 avril

ÊTRE JEUNE ET CITOYEN EN 2016 
Inscription obligatoire pour les groupes.

La Fabrique de la démocratie 
De 14 à 77 ans… et plus !!!
Présentée par le musée BELvue cette exposition très interactive propose 
de réagir à des situations qui mettent en jeu nos opinions, nos doutes, 
nos préjugés. Elle ouvre notamment le champ des questions sur le fonc-
tionnement de la démocratie, la diversité de nos sociétés, les enjeux dé-
mocratiques,…  Chaque activité invite à donner son avis, à le remettre 
en question, à se forger une opinion personnelle.

Les thèmes abordés sont :  liberté d’expression - visages de la démocra-
tie - citoyenneté active - préjugés - conflits - identité et diversité - res-
pect – radicalisme… Dossier pédagogique disponible.

La jeunesse en relief
A partir de 16 ans. Secteur socioculturel, associations, certaines filières sco-
laires à vocation «  sociale  » (éducateurs, assistants sociaux, sciences sociales, 
psycho,…)
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Du 29 avril 2016 au 1er mai 2016
Roc d’Ardenne - Festival de 
mountainbike à Houffalize
Cette manifestation qui reprend l’ensemble des disci-
plines de ce sport  : cross-country, descente, 4X, enduro, 
trial et freestyle.

Infos : www.sport.be/rocdardenne - Tel : 087 37 69 89

Du 29 avril au 1e mai 2016
Rallye de Wallonie 33e édition
Place de la Wallonie à Jambes

www.automobileclubnamur.be 081 30 85 06

16 mai 2016
Boucles impériales de Waterloo
Un circuit de 18 km à travers la fôret de Soignes et deux 
parcours cyclotouristes de 40 et 80 km.

Infos : waterloo-tourisme.com

29 mai 2016
Randonnée des 5 châteaux 
Au départ de Mazy (Gembloux), 6 parcours pour décou-
vrir la vallée de l’Orneau

Infos : http://mazyfunbikers.be

 SPORT

L’ensemble des événements repris sous la bannière de cette année 
thématique sont à consulter sur www.belgique-tourisme.be – rubrique 
« La Wallonie à vélo ».

En voici un avant-goût :

20 avril 2016 
Flèche wallonne

24 avril 2016 
Liège-Bastogne-Liège

2016, C’EST L’ANNÉE DU VÉLO EN WALLONIE !

AUTOMOBILE

27 mai 2016  
Fête des voisins 

  MAIS ENCORE…

Organisée par Relie-F, fédération plura-
liste et alternative qui relie les organisa-
tions de jeunesse, cette exposition retrace 
la naissance et l’histoire du secteur asso-
ciatif en Belgique, en se focalisant sur le 
développement des secteurs socioculturel et jeunesse, sur l’évolution des 
perceptions de l’enfance et de la jeunesse (et de ses droits !).

Animation DEMOCRACITY
Uniquement pour groupes, à partir de la 5e primaire jusque… 77 ans  
et plus !
Il s’agit d’un jeu de rôles dans lequel les participants, en petits groupes, 
forment un parti politique et établissent un programme. En discutant 
et en argumentant avec les autres partis, ils construisent une ville, en 
défendant leurs priorités et en tenant compte des réalités budgétaires… 
Chacun expérimente donc les contraintes et les enjeux de la démocratie 
représentative, tout en découvrant davantage le fonctionnement de nos 
institutions. Les participants s’initient ainsi à la réalité politique. L’ac-
cent est mis sur la collaboration, le respect, les valeurs démocratiques, les 
modes de décision et la gestion des conflits..

Du 2 mai au 30 juin
NEANDERTAL L’EUROPEEN
Tous publics
Inscription obligatoire pour les groupes
Cette exposition vous invite à la rencontre 
d’une humanité fascinante, auréolée de 
mythes, qui s’est éteinte vers 30 000 ans 
avant notre ère. Elle tente de répondre aux nombreuses questions qui 
viennent à l’esprit à l’évocation du nom Neandertal. Comment était-il ? 
Quelles étaient ses différences par rapport à nous ? Comment vivait-il ? 
Quels étaient son environnement, son alimentation, son habitation ? 
Comment sait-on tout ce que nous savons sur cet homme aujourd’hui 
disparu ? Neandertal l’Européen propose un bilan de ce que l’on sait 
par comment on le sait. Dossier pédagogique disponible.

Le Japon à Mariemont, hier 
et aujourd’hui
Basée sur trois thèmes (Raoul Warocqué, 
un collectionneur au Japon – Trésors ca-
chés -  Cérémonie du Thé) , cette expo-
sition a lieu dans le cadre du 150e anni-
versaire des relations d’amitié entre la 
Belgique et le Japon et en collaboration 
avec Wallonie-Bruxelles International et le 
Musée royal de Mariemont, où se déroule 
jusqu’ au 10 avril l’exposition « Un esprit 
japonais. Gisbert Combaz, la céramique 
japonaise et la création belge ».

Bruxelles, à l’Espace Wallonie :  
exposition du 5 février au 30 avril 
2016

Espace Wallonie
25-27 rue Marché aux Herbes, 1000 
Bruxelles – 02 506 43 41
Entrée gratuite – accès PMR
Ouvert du lundi au vendredi de 11h à 
18h et le samedi de 13h à 18h.

A
G

E
N

D
A

A découvrir aussi au Cap Nord du SPW
Expo photo « De l’autre côté du cliché ». Loin des clichés habituels sur 
les agents de la fonction publique,  vous découvrez la vraie richesse et la 
remarquable diversité des métiers exercés au sein du Service public de 
Wallonie, et ce,  grâce au concours d’étudiants en photographie de l’IATA 
(Namur). L’envers du décor, pour tracer le réel…

L’exposition sera en outre rehaussée de la technologie de la réalité aug-
mentée grâce à laquelle vous pourrez découvrir quantité d’informations 
supplémentaires, notamment audiovisuelles.
Boulevard du Nord, 8 – 5000 Namur 
Accessible du lundi au vendredi durant tout le mois de mai. Plus 
d’infos prochainement via www.wallonie.be – Numéro vert : 1718
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